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EDMÜNDSTON

1 MINISTRE IAUTRE VI
Un jeune tsait-, «; .У V

um, Ü
I 11 MaШ?

Depuis l’ouverture de la saison 
de l’automobile les accidents ont 
déjà été nombreux dins notre ré
gion, et Üs ont coûté la vie à pfu-

:

Les exercices de fin d'arpiée 
pour les écoles publiques d'Ed- 
mimdston ont eu lieu jeudi der
nier à huit henres du soir, dans 
la salle de réception de l'Ecole 
publique.

Apiès une marche d’ouverture 
et le chant “O Canada” Mlle Isa
belle Levasseur prononça le dis
cours de bienvenue, suivi de re
marques par le Dr P. H. Laporte, 
pressent de la Commission sco
laire.

Son honneur le maire Cormier 
présenta la médaZle du Gouver
neur-général à M. Jean Rousseau, 
élève dp grade XI commercial.

La médaille Birks décernée à 
Mlle Isabelle Levasseur lui fut 
présentée par M. Leo. C. Kelley, 
M.A. Les diplômes furent pré
sentés aux gradués par M. T. M. 
Richards, commissaire d’école.

MUe Blanche Pelletier fit la 
présentation des cadeaux et M. 
Joseph David, commissaire d’é
cole, distribua les prix.

—'Mlle Louise Michaud et M. 
Jean Rousseau, dans des pièces 
de composition très réussie, firent 
les prophéties de leur classe.

M. D. R. Bishop, B.A., princi
pal des écoles de la ville fit quel
ques remarques et c’est M. John 
M. Stevens, C.R., qui fit l’adresse 
aux gradués. Le discours d’adieu 
fut fait par M. Pierre Charest.

LES GRADUES
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dernière vivictime- est M.
Aurôle Morin, fils adofttif de M. 
et Mme Paul Lajoie de cette ville.
L’accident est arrivé jeudi der
nier le 26 juin, alors que Morin, 
voyageant sur un bicycle, fut 
frappé par un auto çonduit par 
M. Georges Moreau de la paroia- 

Madawaska. ’\ "
victime lut tranapprtée à 

l’hôpital où tes médecins lui pro
diguèrent les meilleurs soins 
metis ses blessures étaient graves 
et H expira le lendemain matin.

Les funérailles ont eu lieu lundi 
matin dans l'église Immaculée-

Le “Nova Scotia Hotel” la nouvelle hôtellerie des Chemins de fer nationaux du Canada à Hali- 
Emile et une soeurEHsâ ûx sera bientôt terminée et ouverte au public voyageur. Elle comprend 160 chambres avec bain et

... nffr- 1 t. Tir 0,1 grand garage dans le sous-sol pour l’usage des patrons. Cet hôtel communique avec la nouvel
le gare du C. N. R. De son toit il offre une vue splendide du port dlialifax et des paysages avoi-
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r J. F. G. GARNEAU 
ha, qui a été nommé ré- 

l’un des commissaires 
chargé d’administrer le War 

Allowance Act, passe 
ère session de la

Le capitaine Ian MACKENZIE 
de Vancouver, qui vient d’ttfe 
nommé Ministre de l’Immigra
tion et de la Colonisation dans 
le cabinet fédéral II remplira 
aussi les fonctions d’agent gé
néral des Affaires Indiennes.
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mBle en deuil ses phis sincères 
condoléances.AUTO CAPOTE _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _

SUR LA ROUTE ORDINATIONS
SACERDOTALES

El CAMPBELLTON 
VA FETER SON 

DISTINGUE CURE"raggStl мідим I UN DRAME 
EMOUVANT A 

CAR0N-BR00K
Deux jeunes gsns ont vu la mort 
, de bien près hier, sur la route 
t entrq Rivière-'Verte et Ste-An- 
| ne. .a*'Autre accident à Edmun

Jeudi le 19 jnin, S. G. Mgr 
Ghiasson a élevé à la prêtrise, Le conseil local des Chevaliers 
daps l’église Notre-Dame des Net- de Colomb a fait l’élection de ses 
ges de CampbeMton, l’abbé Numa officiers pour l’année 1930-31, 
Pichette de cette paroisse ф i’ab- lors d’une assemblée récente te- 
bé Xavier Daigle, fits de M. et nue dans le mois de juin et les of- 
Mme Alphonse Daigle de St- liciers suivants ont été choisis н 
Jacques de Madawaaka. l’unanimité:

La cérémonie eut lieu à neuf J. G. Boucher, Grand Chevâ- 
heures. Le sermon de circonstan- lier; E. J. Hubert, député Grand 
ce fut prononcé par Mgr Malan- Chevalier ; Séverin Dupuy, Chan
son, curé de Campbell ton. Une cetier; A. A. Bourgeois, Secrétal- 
foule nombreuse assista à cette ге-archiviste; Michel Morin, Cé#é 
impresakmante cérémonie et on mowiaire ; Georges Michanrl. Thé- 
remarquait au choeur plusieurs sorjpr ; Jos. ,P. Michaud, Syndic ; 
prêtres. Max. D. Cormier, avocat ; Hermé-

Le midi un banquet ’eut Heu à iiegWe Boucher, garde-exterma- 
la Maison-Mère des Soeurs de re; Delphis Levesque, garde-itj.

, . Mas—létonrei le - U* аи 
nlverseire de la fondation du Cour 
seil, les Chevaliers de Colomb 
d’Edmundston feront un grand 
Pique-Nique au Lac-Baker, di
manche prochain auquel pren
dront part tous les membres et 
leurs familles.

Une fille s'empoisonne et met le 
feu au papier dont elle s’était 
enveloppée.

De belles fêtes à l’occasion du ju
bilé d'argent sacerdotal de Mgr 
MeUnson.Un autre accident d’auto est

irvenue hier matin vers dix heu- 
is sig la гоціе nationale entre 
WMré-Verté et Ste-Anne, et a

Un drame terrible s'est dérottlé 
à Caron-Brook la semaine der
nière causant beaucoup d’émoi 

■ 'ans tout le voisinage.
On nous rapporte qu'tint fille 

âgée, malade depuis plusieurs an
nées, s’est enlevée la vie d'une 
façon t: agique mercredi le 25 juin 
dernier.

Les paroissiens de Notre-Dame 
des Neiges de Campbeffton, se 
proposent de belles et réjouissan
tes fêtes, les 8 et 9 juillet pro,- 
chains, à l’occasion du vingt-cin
quième anniversaire de prêtrise 
de leur distingué curé Monsei
gneur Arthur Melanson, P.A., 

vicaire général du diocèse de 
Chatham.

Un grand nombre de prêtres de 
Chatham et des diocèses voisins 
prendront part à ces fêtes ear 
Mgr Melanson est bien connu et 
surtout très estimé de ses con
frères et d’un grand nombre de 

• prêtres de la province de Québec 
et d’ailleurs.

Le 8 au sorr, îles élèves de l’A
cadémie de l’Assompion présente
ront leurs hommages au jubilaire 
І1 y ura en même temps séance de 
chant et musique et lecture d'a
dresses.

Le 9, à dix heures le jubilaire 
chantera une messe d’actions de 
grâce solennelle. Le sermon (nr- 
çais sera prononcé par Mgr Л1- 
fred Trudel, P.D., et le sermon 
anglais par Mgr John Wheten, 
P.D.

A midi un banquet sera servi à 
la Maison-<Mère de la Congréga
tion des Filles de Marie de l'As
somption, offert aux Messieurs du 
Clergé par les paroissiens.

Le soir fl y aura bénédiction 
solennelle du Très Saint-Sac e- 
ment.

Voici la liste des gradués: 
Cours académique 
Pierre Antoine Charest, Isabel

le Lavasse їй, Morfey McElntan, 
Edna J. Milter, Gretchen J. Scott, 
Madeline Smith.

Cours commercial :—
Henri J. Albert, Alice K. Côté,

illi coûter la vie à deux jeunes

Otiejî MàzeroMe, fils de Denis 
azerolle de Ste-Anne et Gabriel 
mg «Je St-Léonard s’en venaient 
îrs Edmundston dans un auto1

I contrôle de sa 
mrèa avoir fait

Eudebaker lorsc 
n(luisait, perdi 

voiture et celle»*

Laissée seule à Ha moison, elle 
écrivit une lettre d’explication et 
d’adieu à ses frères avec qui elle' Lorina Cyr, Ehennette G. Ga- 
vivait. puis elle s’enveloppa de! Ç1*0?* L®u|se Mrchaud, Blanche 
papief absorba du poison quc| {;• Pd-^Ber, ^Aline S. Picard; A* 
Гоп dit être du vert de paris, sien *,nre Bosaignot»; B. Rous- 
alla dans un champ voisin et mit 8Є*У’ Jeanne Andrée Thibault, 
le feu au papier. Lorsque les voi- Cours industriel 
sins s’aperçuren de la chose et se Louis Philippe Qiarron, Ed
ifièrent à son secours, elle était w,n Raymond Cyr, Antonio Ran- 
morte. Le feu lui avait beaucoup 600Frnces Lena Cyr. 
brûle le visage et lies mains.

Гегте it< nr

convive», 
brea du clergé et parente.

Dimanche le 22 juin, l’abbé Xa
vier Daigle chanta sa première 
grand’meese dans l’église parois
siale de St-Jacques.

Ad Multos Annos.
A CHATHAM

Monseigneur l’évêque a ordon
né à la prêtrise dimanche le 29, 
l'abbé Everett J. Connors, fils de 
M. et Mme W. J.- Connors, de 
Chatham, dans la cakhédrale St- 
Michel.

Sa Grandeur a en ce jour confé
ré le diaconat à l’abbé Damase 
Thibadeau qui tara élevé à la 
prêtrise dans sa paroisse natale, 

Rivière-Verte, le dimanche 13 
juillet.

!Lorsque d’autres automobilis
tes et les voisins arrivèrent sùr le 
Heu de Vaccident, les deux jeunes 
gens sortaient de sous la machine. 
King souffrait de coupures à la 
tête, tandis que Mazerolle se 
plaignait de douleurs dans le ven
tre.

Tous deux furent transportée à 
l’hôpital de la Croix-Houge de 
St-Léonard. La condition de Ma
zerolle inspirait des craintes pour 
sa vie et il fut administré. Aux 
dernières nouvelles on nous dit 
que les médecins espèrent le sau
ver.

LES PRIXMontagu NORMAN, gouverneur 
de la Banque d’Angleterre qui 
dirige la partie financière de la 
réforme industrielle en Angle
terre.

Cours académique :—
Grade XI, 1er prix, médaille 

d’argent offert par M. Gaspard 
Boucher, décernée à Mlle Isabel
le Levasseur ; 2e prix, médaille 
d’argent offerte par M. D. H.
VanWart, décernée à Pierre Cha
rest; 3e prix, médaille de bronze 
offerte par M. Raymond Breau, 
décernée à MUe Edna Miller.

Grade X, 1er prix, médaille d'ar 
gent offerte par M J. W. Hall, 
décernée à Mlle Geneviève E- 
thier; 2e prix médaille d'argen 
offerte par M. Georges Laporte, 
décernée à MUe Lucienne Bras
seur ; 3e prix, médaille de bronze 
offerte par le Dr O. J. Cormier, 
décernée à Mlle Electa Michaud.

Grade IX, 1er prix, médaile travaux d’atelier décernée à Umis 
d'argent offerte par M. D WC.'
Stevens décernée à Aubrey, Médaille d’argent offerte par 
Smith ; 2e prix, medadle d argent M John J. Daigle, pour .l’élève 
offerte par M S. E. Burpee, décer, qui ,-est ]c plus distinguée dans
neL^vPaï! E" ^el*etïr: * P*2*- les travaux de couture et d’art 
medaile de Bronze offere par Dr culinaire, décernée à Mlle Fran- 
A. M. Sormany, décernée à M. res Çyr 
.Andrew Ross. Département industriel :

Grade VIIL 1er prix meçfa.lle Classe II, 1er prix, médaille 
d argent offerte par M. Michel d’argent offerte par ITion J. E 
Aèbis, dferenfee a Же NeMa Michaud, décernée à Mlle Fran- 

Rossignolâ 2e pnx, médaille d’ar- ces Cyr; 2e prix, médaille de 
gent offerte par Dr M W. Lme- bronze offerte par M. Jos P. Mi-
han, decernée a Jean Marie Ga- chaud, décernée à Antonio Ran-
gee, 3e pnx médsiHe de bronze court.
offerte par M. L. O. Raymond. Classe 1, 1er prix, médaille d’ar 
décemee à MUe Evelyn Rossi- gent offerte par M. C. M. Rideout 
- . , décernée à John Guerrette ; 2e

: . prix médaille de b ronge offerte
Grade XL 1er prix médaille par M. Max D. Cormier, décernée 

d'argent offerte рм Eaton Groce- à Mlle Vivian Michaud, 
term, décernée à Jpan Rousse su; Junior High School:
2e pnx, médaille d’argent offerte (lasse II, 1er prix, médaille d’ar 
»?,Г, , J' JreKer- décernée à gent offerte par la Madaavaska
Mlle Jeanne Thibault; 3e prix Mercantile Co„ décernée à Wil- 
medaiRe de bronze offerte par J. lard Akerley; 2e prix, médaille 
Frank RiceA Son, décernée 4 Mlle de bronze offerte par M. H. K 
Louise Michaud. York, décernée à Wi'brod Coté.

G acte X, 1er prix, médaille d’ar Oasse I, 1er prix médaille d’ar- 
gent offerte par J. Clark & Son, gent offerte par M. Pat Fournier, 
décernée 4 Edgar Pelletier: 2e décernée à John Gagnon; 2e prix.

prix, médaille d argent offerte médaille de bronze offerte pa- M 
par Dr F. A. Simms, décernée à Max. D. Cormier, décernée à Wï- 
Manon Fife; 3e prix, médaille de Ke Charest. 
bronze offerte par M. Sam Führer, Prix spéciaux : 
décemee і Léon Levesque. $2.50 en or offert per M I.

Grade IX, 1er prix, médaille Kasner décerné à Willard Aker- 
,d argent offerte par M. Eugène ley ; $5.00 en or offert par la Ban- 

: «iguere décernée k Mlle Pmi* que Royale, décerné à Etiennette 
P0*» roédaflle d'aqgent Gagnon ; $5.00 en or offert par 

offerte par M. George Urlee, dé- la Banque Provinciale, décerné à

SüSsSaèà кЖШШ-
шЖЇзд
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| SAINT-FRANÇOIS |RESULTAT DE BAZAR

Le bazar- organisé à Edmunds- 
tpn, au profit de l’église qui sera 
érigée du coté sud de la rivière 
Madawaska et qui eut lieu à la 
fin de juin a donné le résultat sui
vant ; «

Table des repas, $479.71 ; tab'.e 
de rafraîchissements, $813,23 ; ta
ble de pêcherie, $313,15; table de 
fantaisies, $433.34 ; roue de fortu
ne. $410,21 ; table de bonbons, 
899.00. Toal des recettes : $2,- 
546.64.

UNE RELIGIEUSE
EST DECEDEE

NOTES DIVERSES:—
—-Le 1er juillet fut bénit le ma

riage de Mlle ,-Vlphéna Landry à 
M. Johnny Landry.

—-Au commencement de la se
maine M. et Mme Alphée Cyr, 
M. et Mme Alcime Pelletier, M. 
et Mme CyrKle Cyr se rendirent 
à St-Basile pour assister au ma
riage de M. Adrien Cyr de cette 
paroisse à Mlle Carmen Martin.

—M. et Mme Daniel Lahdry et 
Mlle Hélène Landry de Madison, 
Me., sont venus passer quelques 
jours chez Ієні s parents.

—Mme W.flamours de Boston 
est venue passer quelques jours 
dans sa famille

—-M. et Mme Au rôle G4gné 
des Etats-Unis et M. et Mme Al
fred Gagné de St-Quentin étaient 
de passage ici à l’occasion de la 
sépulture de M. A. Carrier.

—Mile Marthe Nadeau est al
lés passer quelques jours à Monc
ton et St-Louis de Kent.

—'Mille Alphéna Landry des 
Etats-Unis est venue passer ses 
vacances chez ses parents M. et 
Mme Charles Landry.

—Nos félicitations 4 M. Camil
le Coté qui a acquis le titre de 
bachelier au Collège Ste-Anne, 

examens du baccalauréat de 
rhétorique. '

.

Ж''
Grand deuil chez les filles de Ma

rie de l'Assomption de Camp- 
. bell ton.

AUTRE ACCIDENT

Un accident qui aurait pu avoir 
des conséquences sérieuses dans 
toute autre condition est celte qui 
est arrivée à M. Hervé Deschênes 
mardi midi, en face de l’Hotel- 
de-ville d’Edmundston.

M. Deschênes conduisait un 
viei-lauto et en tournant devant 
l'Edimtndston Filling Station 
l’unê des roues d’avant se brisa. 
Par chance, M. Desohênes n’al- 

i .vite et il n’y avait aucune 
■oiture sur la rue à cet en

droit eh Ce moment. M. Desché- 
nes en fut quitte pour .remettre 
son voyage de pêche à plus tard.

-
Campiliellton, 30.—Le 28 juin 

dernier, un samedi et durant la 
neuvaine préparaoire à la fête de 
la Visitation de la Sainte-Vierge, 
s’éteignait doucement dans le

ACCIDENT MORTEL 
A QUIS1B1S-

REMERCIEMENTS
Seigneur, après quelques mois de

«й ttsf ist'üs ?stbf«аг*
tribuer si généreusement pour le ans et avait deux ans et on?e mois 
bazar qui a eu lieu k 22 juin der-ld= Wofess.on religieuse. Ses fu
mer pour l’église qui sera érigée ement lieu aja Ma.son-
au sud de la rivière Madawaska." Mcr!” Ie 30, et. forent presidres

par Mgr A. Melanson, P.A. V,G. 
Assistaient au sanctuaire M. l’ab
bé F. M. Lanteigne et M. l’abbé 
N. Pichette. Toutes les Soeurs 
ainsi que le père, la mère et une 
soeur de la chère défunte, accom
pagnèrent au cimetière ses restes 
mortels.

Sr. Marie ("ath^ine enseignait 
depuis deux ans à l’Académie et1 
s’était faite renjatquer par son ap
titude à diriger avec te plus grand 
succès les tout petits. Aussi, rien 
ne fut plus touchant de voir dé
filer d Grant deux jours, auprès de 
son ce cueil, non seulement ses 
petits élèves, niais encore tops les 
enfants de l’Académje,

Elle est la première des Soeurs 
“Assom itionfstes” à s’envoler 
ciel. Avec grand chagrin de tou
tes, ks petites Soeurs ne peuvent 
sVurpccher (TéproUvetr une joie 
toute spirituelle à la pensée qu’- 
‘"lc- ont désormais une représen
tante de leur Communauté au 
ciel. El'ss en ont du moins h 
ferme espérance.

Nous offrons aux Filles dé Ma- 
• rie de l’Assomption ainsi qu’à la 

famille de la chère disparue nos 
plus sincères et profondes

Un homme de Lodges meurt de 
blessure* reçues à sou ouvrage, 
dans I* ecieris.

|ï lait Mercredi le 25 juin un pénible 
aepdentsest arrivé 4 ta scierie Fra
ser de Quisibis, alors que M. An
toine Carrier, domicilié 4 Ledges 
et travaillant au moulin, fut frap
pé par une planche à la poitrine 
et le blessa mortellement.

La victime expira une vingtai- 
ma- ne de minutes pEus tard munie 

des derniers sacrements. La dé
pouille mortelle fut transportée 
à Ledges où eut lieu les funérail
les et l’inhumation samedi dernier.

Le service fut chanté par l’abbé 
JJ. T. Lambert, curé de Su paroisse 
assisté des abbés Godbout et C. 
E. Michaud comme diacre et sous- 
diacre.

Le défunt était âgé de 32 ans et 
natif de Mont-Joli, P. Q. Il lais
se son épouse née Alexina Gagné 
<•’ trois petits enfants.

Nous prions la famille en defiii 
d'agréer l’expression de notre pro- 
"' nde sympathie.

au; N

У MARIAGE ASSOCIE DEMANDE

,Le 1er juillet a été bénit le 
nage de M. Thomas William Ti- 
ghe, fils de M. et Mme Michel Ti
ff he à Mlle Ruby, Kathleen Bour
geois, fille de M. et Mme Leinwejl 
Boirtgeois, d’Edmundston.

Homme possédant une ferme à 
4 milles de la ville d’Edmundston 
désire un associé avec petit ca
pital pour l’exploitation d’une fer
me de poules et de léffumes. S’a
dresser au Bureau du Madawas- 

1027—3fs-3jt.
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FIANÇAILLES
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POUDRE A PATE 
EATONIA,
sans alum, la livre .............
OLIVES LIBBY ROYAL
jarre de 1754 onces ..............
PECHES Estonia 
avec sorop épais
la bode .......... ........... .............
KIPPERED SNACKS
3 boites pour................
ESSENCE de CAFE 
PATTERSON,
grosse bouteille.... .......
THE PALAWAN EATON
noir et mélangé
la livre ............... ...................

. . ■■ ...1

LEÇONS DE MUSIQUE
ggæ

Page Panier bien Garnicole lez un ■Л
d’Eniceries de Choix ï s., •Mlle Salma David vient de 

recevoir son diplôme de “pro
fesseur” de l’Institut Pédago
gique de Musique de Montréal 
avec grande distinction, après 
un an d’études spéciales en mu
sique de piano.

Mlle David donnera des le
çons à domicile ou chez die. 
Prière de donner son nom chez 
M. Joseph David, Edmunds- 
ton, N.-B.

£I■———
" k\

Idans vos Piques-Niques, vos voyages en auto; 
faites votre choix sur nos tablettes bien fournies. 

PRIX MODERES
ssssаяя-гявшииияг

Spécial Vendredi, Samedi et Lundi

Oranges OQr
j"re 40 onces................ mvv

DANS NOTRE EMPIRE DU NORD gouvernement.
A quelques milles de ces'fermes 

se 'trouvent les villes de Cochrane 
et d’Iroquois Falk. Sur les fermes 
Lalbrèche on s’inquiète constam- 
ment de savoir ce que désirent 
manger les gens des villes voisi
nes, et on produit ces denrées dans 
les conditions désirées par les a- 
cheteurs.

Maints visiteurs trouvent que 
les Lalbrèche sont des chanceux, 
que c’est facile d’arriver quand on 
cultive comme ça.

C’est vrai.
Et pour de la culture comme 

celle-la, dans les mêmes condi
tions, avec les mêmes avanages 
de marché pour écouler les pro
duits, on a au nord des Laurenti 
des vingt millions d'acres de terre 
comme celle des fermes Labreche 
de Val Gagné.

bl est vrai que des gens qui sont 
allés s’éablir.... dans les chantiers 
de bois de pulpe de ce pays là, 
disent que l’agriculure n’y est 

pas payante.
Ce n’est pas l’opinion de M. 

Hormidas Labrèche, ni celle de 
ses file.

Pour tous renseignements sur 
les terres de notre Empire du 
Nord, écrivez au Service de Co
lonisation, Chemin de fer Natio
nal!1 du Canada, Montréal. Qué.

J. E. LAFORCE.

Æ( Ж-G. B
ШІ HISTOIRE VECUE

..
■VLabrèche élève aussi des poyles, 

des pdres—41 en vent une centaine 
par année—Comme la ferme La- 
brèobe est à 14 milles d’Iroquois 
Falls, son propriétaire n’em voie 
que la crème de son troupeau en 
ville, gardant le lait écrémé pour 
Tes porcs.

Sur la ferme Labrèche on voit 
des champs en culture sarclée, 
patates, dhoux de Siam, navets, 
carottes, oignons. Sur cette ferme 
on se spécialise aussi dans la cul
ture de la luzerne et des graines 
de choix enregistrées.

Ce n’est pas pas tout.
A part cette ferme, M. Labrè

che a établi 4 de ses garçons .sur 
de belles fermes qui ont de 50 à 
75 acres en culture. De plus un 
cinquième garçon a déjà son éta
blissement prêt à le recevoir,sous 
forme d’une bonne ferme, logée, 
avec un grand morceau de terre 
en bonne culture. Tout est prêt 
pour le jour où il se mariera.

Le sixième garçon restera avec 
ses parents sur lia vieille ferme pa
ternelle.... qui était n forêt il y a 
14 ans.

Quant aux quatre filles, que 
personne ne sort inquiet sur leur 
sort.

M. Hormidas Labrèche, fils de 
l’ancien charretier de la famille 
Laurier, à Saint-Lin, quittait la 
vieille paroisse en 1915 pour éta- 

. blir sa nombreuse famille. Après 
s’être «enseigné, Ш décida de pren 
dr edes terres au nord des Lauven- 
tides.

Un bon jour, avec ses 10 en- 
fans, il arrivait en pleine forêt, à 
un endroit qui devait plus tard 
se nommer Val Gagné.

Les quelques dollars qu’il avait 
furent dépensés à se construire 
une maison, une étable rudimen
taire, et à acheter quelques ani
maux.

En 1916, lors du grand incen
die qui dévora de larges espaces 
de forêts au pays du nord des 
Laurentfdes, la propriété de la 
famille Labrèche ne fut pas é- 
pargnée. Le feu rasa tout. Ce fut 
une perte totale.

C’est miradle si la famW* T.a- 
ibrèche ne subit par le sort d’au
tres familles qui perdirent la vie 
dans ce désastre qui fit des centai
nes de victimes.

On était à l’été de 1916.
Il fallut que la famille Labrèche 

recommence en neuf, sans argent.
Celui aujourd’hui qui visite çet- 

te partie de notre pays, s’il s’ar
rête à Val Gagné, et cherche à se 
renseigner sur la valeur des ter
res au nord des Laurentides et 
sur ce qu’on peut en tirer se rend 
chez les Labrèche, père et fils.

Il voit tout d’abord en visitant 
la ferme de 320 acres de Mon s «eu: 
Hormidas Labrèche, un troupeau 
de 18 belles vaches olus 20 génis
ses, et un taureau enrégistré. M.

Le
Marmelade aux 
Smith

■v 9de fruits canadiens.

NOTES BNTOMOLOGIQUES

Le personnel du laboratoire de 
la Dovision de l'Entomologie du 
Ministètre fédéral de l’Agriculture 
offre les conseils suivants :

de

% • ELEі■ CAFE MARQUE SPECIAL 
la livre .......... -___ _—— 39c-N І І

і KOn tre 
«ndu.ai 
du ГЄ9Ш 
provint» 
Nouveau 
berta pa 
1res ne 
ment cot 
ni dans
moindre
d’ensemfl 
dim meet 
Brunlwi 
Alberta) 
mainteni 
■nier ré 
réjoisset! 
И reste і 
de faire I 
tiels.

Et. hi

Tache sur les feuilles du lierre
, "Les feuilles du lierre sur ma 
véranda ont des taches blanches. 
Qu’est-ce que c’est’1? C’est là une 
question souvent posée en juin. 
Ces taches sont causées par un 
tou tpetit insecte qui mange le 
dessous des feuilles. On aurait pu 
le prévenir par l’application d’un 
insecticide de contact bientôt a- 
près que les feuilles se sont dé
roulées. Les feuilles tachées ne 
reprennent pas leur couleur ver-

15cSAVON de Toilette FAIRY 
2 barres pour --------- ,-------- ...-----

MOUTARDE préparée Libby 
la jarre ............... ;.........................

POIRES Bartlett Aylmer 
avec sirop épais _____ __ _____

MARINADES de Concombres 
Frais HEINZ, la bouteille ......

m; V;
У

12c;

24c■
8

. 24c
te.

CIRAGE NUGGET 
noir ou jaune, 
la boîte _________ 12cVers blancs et fraisiers 

Ces courir un risque que de 
mettre les fraisiers sur un gazon 
ou un champ dont on n’a tiré qu’
une récolte de légumes. Il faut 
attendre qu’on ait pris au moins 
deux récoltes dé légumes de la 
terre où l’on se propose de plan
ter les fraisiers. Les hannetons 
pondent leurs oeufs dans le gazon 
et les vetrs blancs qui sortent de 
ces oeufs mettent au moins deux 
ans à se développer. Les gazons 
i|ou vellenient leibourés contien
nent des larves à demi-dévelop- 
pées. L’année suivante ces larves 
sont presque complètement déve
loppées et très voracés et elles 
s’attaquent de préférence aux ra
cines des fraisiets.

Spéciaux Vendredi - Samedi — Lundi
TOMATES 
fraîches
f Ibs pour ........... ......................
FARINE

A4 p à pâtisseries 
L I b sac 24 livres ..............................

Les fermes de la famille La
brèche valent au bas mot de 
$50,000 à $60,000.

Combien de familles d’anciens 
cultivateurs qui ont préféré la vil
le à la vie des champs, peuvent 
•montrer un b Man comme celui-Wà?

La raison cfu succès de cette 
famille c’est qu’elle s’est occupée 
de développer intelligemment les 
terres qu’elle avait obtenues du.

NOUVELLES
BEURRRE 
de beurrerie, 
de choix, la livre
POIS 
boîte N0. 2 
2 boîtes pour.....

desAGRICOLES sur31c la tiens n 
federate, 
>;ellemem 
pronosti 
juïHet. I 
calculs, 
étant dii 
Moment, 
Brunswi 
semblait 
se sont I 
se heurt

Les fruits sont en bonne demande
La consommation des fruité 

par tête au Canada n’a pas di
minué, mais la demande s’est dé
tournée des fruits canadiens, spé
cialement des pommes, pour $.e 
porter sur les fruitts du genre ci
trus et les bananes. Les statisti
ques compilées pair la Division 
des fruits du Ministère fédéral de 
l’Agriculture font voir ue les 
grands centres urbains du Cana
da ont consommé, en 1929, 75 
pour cent de plus de fruits citrus 
et de bananes que de pommes. Il 
1 été vendu 8,619 wagons de pre
mier contre 2.371 wagons des 
dernières. Si l’on déduit de ce 

wagons de pommes 
nrportées, la préférence pour les 
fruits importés paraît être de 10 
à 1. En 1910, la consommation de 
pommes au Canada était de 64 
livres par tête ; elle ne dépasse 
pas maintenant la moitié de cette

Spéciaux pour Mardi — Mercredi — Jeudi
JAMBON CUIT
la livre ...............
PORC SALE
6 livres pour ......
SUCRE BRUN 
5 lbs pour............

55c Le Magasin Ferme
LES FAUCHEUSES A partir de la semaine prochai

ne, et pour les mois de Juille et 
Août, le magasin sera fermé le95c Pour 

chance і 
la conn, 
réelle d< 
diétaW 1 

imterprii 
des régi 
province 
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Oeufs de lhémérocampe sur les 
jeunes arbres fruitiers

Les feuilles des arbres fruitiers 
sont indispensables en ce qu’il 
fournissent à l’arbre les principes 
fertilisants et l’oxygène qui sont 
nécessaires à sa croissance. Tout 
:e qui détruit les feuilles retarde 
la végétation. Les jeunes arbres 
sont couverts d’oeufs de l’hémé- 
rocaimpe cette année; ces masses 
sont blanches, grosses et visibles 
Chaque masse contient 150 oeufs 
nu plus et chaque chenille qui sort 
de ces oeufs mange au moins cinq 
feuilles. Il est facile de ramasser 
et de détruire ces masses avant 
qu'elles éclosnt.

ПА MERCREDI après-midi, à partir
^JJJJ de midi et demie.

L
chiffre 431

rF
.... et les RATEAUX nièrement.

—Mile Rotfanfie Rossignol, 
ga:de-malade à l’hôpital général 
d'Ottawa, est venue prendre un 
repos de deux mois dans sa fa
mille.

—M. et Mme Raymond Clavet
te, Mille Géraldine Cfavette et 

Mlle Etiennette Gagnon d’Edmun 
dston étaient en visite dernière
ment chez M. et Mme Arthur 
Gagnon.

—Mlle Eu la lie Roy de St-Oc- 
jtave de Métis est en visite chez M. 
et M.me Albert Bouchard.

1 quantité, soit 31.6 par itête. Com- 
] me il s’emploie aujourd’hui beau
coup plus de fruits qu’autrefois, 
la situation actuelle offre une 

nouvelle occasion au producteur

Alice Fournier d’Edmundston é- 
taient en visite dernièrement chez 
Mlle E. Pelletier.

—Mille Aida Pelletier est allée 
passer quelques jours à Rivière 
du Loup.

—M. et Mme Elzéhart Choui- 
nard, M. et Mme E. Ifachez, M. 
et Mme Jos. More! d’Edmundston 
étaient en visite dimanche der
nier chez M. et Mme Eugène Pel
letier.

—«M. Reno et Mlles Lucie et 
Rolande Guérette de Madawaska, 
étaient de passage à Cabano der-

| SAINTE ANNE, N B~|McCoitmick-Deering sont les plus légers 
et les plus modernes sur le marché. e—Le 29 juin à 8 heures, M. l'ab

bé C. J. Cyr unissait en màriage 
Mlle Yvonne Sirois, fille de M. et 
Mme Ed. Sirois de Siegas à M. 
Edmond B. Corneau, fils de M. 
et Mme Basile Corneau de Coal 
Branch, comté de Kent.

і

itau
"Le Meilleur Pneu," 

dit un Courrier
entre 
recueillie 

1 candidat 
, voix. Le 

groupe é 
І teurs eu 
J quatre1 r

raie des. 
? huit vois 

te-huit, :
En Al 

I vote eus 
scrutin < 
men* mo 
Un exenr 
ce essent 
tectioo: 
lotte, pa 
Brunswi 
verrieme 
(chaque 
mettre a 
У a de ai
li 4,686, 
contre 4, 
à leurs 
rence a 
tous les ( 
b prof 

eut certi 
puisque і 
propariai 
en divisai

La marche nuptiale fut condui
te par " Miles Cécile et Larette 
Sirois, -soeurs de la mariée, accom 
pagnées de MM. Edgar Akerley 
et Donald A. Cyr.

La mariée était accompagnée 
de son père et M. Emile Corneau 
d’Edmundston servait de témoin 
à son fils.

L’église avait été décorée pour 
la circonstance et de jolis mor
ceaux de chants et musique fu
rent rendus ; Mme Willie F. Sou
cie ouohait l’orgue.

Après la cérémonie l’heureux 
couple partit pour un voyage en 
auto dans le comté de Kent. Leur 
messe nuptiale sera chantée à St- 
Ignace de Kent par l’abbé A. Cor
neau, ancien curé au Madawaska 
et oncle du marié. Nos meilleurs 
souhaits les accompagnent.

A leur reour les nouveaux é- 
poux demeureront à Fort Kent, 
Maine.

parcouru toutes aortas de routes
avoo une aéria de Pneus Cordée-Câbles 
DUNLOP et je n'al pu en apercevoir en

te composition Intérieure. Ils sont 
encore bons et Je crois que les Pneus 
DUNLOP sont les meilleurs que l'on 
puisse se procurer."

(uConsultez-nous avant d’acheter 
Nous offrons des conditions de paiement faciles. Ch.vu. Pneu Cordt-САЬЬ DUNLOP art 

fabriqué d'aprè» un plan invariable qui 
lui garantit un longparcouraІ.И

і

J. CLARK & SON Ltd
Piy EEdistributeurs pour

CHEVROLET — OLDSMOBILE — OAKLAND 
— VIKING

iffi

11»
Gérgnt localF. E. Fournier,m EDMUNDSTON, N.-B.

li
m Plus de Force et d’Energie

Е/ССАІРТЕ PE# VACANCE#
SIR VETEMENTS /' A17 S-S UR - MES U R ES

I Nous sommes dans “l’ère de la machinerie” 
—mais la force de l’homme est toujours le 
facteur le plus important de l’efficacité hu
maine. Le Shredded Wheat est une nourri
ture d’énergie. Il est riche en éléments qui 
produisent l’énergie musculaire et mentale 
—et pour cela il est uni 
pour les enfants. Le Shsedded Wheat a’eet 
rien que du blé entier, fournissant tous les 
éléments que la croissance du oorpe exige. 
Il est délicieux avec dut lait et des fruits 
frais.

1 | CABANO 1
IC

s v—M. Vilteray Lavoie de Riviè
re du Loup était de passage à Ca
bano au cours de la semaine der
nière.

—-M. et Mme N. Francoeur de 
St-Jacques, N.-B., sont venus 
passer quelques jours dernière
ment chez leurs parents M. et 
Mme Alphonse Pelletier.

—-Mme Vve Joseph Lcbel est 
allée visiter ses parents à Notre- 
Dame du Lac.

—Mlle Aline Pelletier est partie 
la semaine dernière pour St-Pa- 
côme.

—M. Victor Simonoeau nous 
a quittés la semaine dernière pour 
Québec. Mil# Simonne Gueirette 
f ’accompagnait et ils ont visité 
leurs parents au Cap-St-lgnace„ 
Montmagny et Québec.

—Mlles Cécile et GabrieMe Tri- 
quet sont parties la semaine der
nière pour Montréal.

—-Mme Vve David Michaud de 
Québec est actuellement en visite 
chez M. et Mme J.D. McCormack.

—-M. et Mme Emile Charron 
d’Edmundston étaient de passage 
à Cabano dimanche dernier.

—M. Robert Nadeau et Mlle

tante par 
voir, te c

Fashion - Craft

ІОр. c
saares

divergent

■Щ

D’ESCOMPTE SUR TOUS 
LES ETOFFES DE FANTAI
SIE POUR COMPLETS ET 

PALETOTS

SUR LES 
• SERGES

GRAND ASSORTIMENT DE VETEMENTS DfETE. 
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®F1 R. P. Levasseur, curé de Traca- 

die, 1er Adélard Afrseaai|lt, 2e 
Dosîtihée Ridbichaud, Sixième 

cours ; Prix offert par le R. P. W. 
Biideau, curé cte Balmoral, ancien 
élève, 1er Raymond Savoie, 2è 

Sy^hr.io Letbrih Septième cours : 
Prix oifert par le R. P. J. P. Lé
vesque, curé de Val d'Amours, 
1er Rtihert Jomphe. 2e Arthur 
St-Laurent. Huitième cours: Prix 
offert par le R. P. N. Savoie, cu
ré de Petit Rocher. 1er Ligouri 
Richard, 2e Thomas Doucet. Neu 
vième cours : Prix offert par le 
R. P. L. Sivret, curé de Cliarlo, 
1er Fernand Haché, ?e Arthur 
Thériault. _

Les Dernieres Elections
L* Opinion d’autres t Journaux

LES DEUX 
ELECTIONS D’HIER

ancien élève. 1er Emüe Boucher, 
2e Lionel Daigle. PLUS D’ECZEMA-déman - 

geaison disparait en 1 minute
“j’avais l’eczéma depuis des 

mois. Une seule application de 
“Sootha-Salva" a fait disparaître

O. N. TMCOCHB
RHETORIQUE

Excellence : Prix offert par le 
Consul Général de France, Prix 
Maurice Martin. Composition fran 
çaise: Prix offert par tes “Elèves 
des classes 27, 28, 29” Prix Ar
mand Lagdict : Littérature fran
çaise: Prix offert par 1e Consul 
Général de France: Prix Maurice 
Martin. Version latine : Prix of- 
ferr par te R. P. Martin, curé de 
St-Léonaid, Prix Maurice Mar
tin. Thème 'latin : Prix offert par 
te Dr G. Dumont de Campbelltoe. 
ancien élève. Armand Lagacé 
Version grecque : Prix offert par 

PHILOSOPHIE le R. P. Lagacé, curé de Baker
Excellence. Prix offert par le Brook, Maurice Martin. Histoire 

Consul Général de France. 1er du Canada : Prix offert par 1e R.
Emile Boucher. 2e ean Paul Al- P- Allard, curé de Bathurst-Est, 
bert. Dissertation phHosophique ■ ancien élève.Prix Maurice Marti*.
Prix offert par ltion. . J. Venint, Physique : Prix offert par M. A.
Minisre des Postes, 1er Emile Veniot, ingénieur civil, ancien é- 
Boucher, 2e Camille Chiasson. 'lève. Prix Maurice Martin. Chi- 
Philosophie • Prix offert par le R. ntie; Prix offert par te R. P. Cyr,
P. Babineau, curé de Rogersvillc, curé de Ste-Anne. Prix Cyr Cyr.
1er Emile Boucher, 2e I ucien Composition angbise: Prix offert 

Saindon. Histoire de philosophie : par tes Chevaliers de Colomb de 
Prix offert oar le R. P. Comeau. Bathurst, 1er Albert MaGee, 2e
curéde St-lgnace, 1er Oscar Bour Léo Bourgeois. Littérature an
que. 2e Emile Boucher. Histoire glaise: Prix offert par les Che Eugene Babin. Mathématique*. :
de l’Eglise : Prix offert par llion. vdliers de Colomb de Bathurst. Prix offert par le R. P. Poirier.
Sénateur Turgeon de Bathurst, ler Cyrille D'Amours, 2e Maurice curé de la Baie Ste-Anne, ancien
1er Jean Paul Albert, 2e Emile Martin. élève, 1er Cyrille D’Amours, 2e
Boucher. Littérature canadienne BELLES- LETTRES JosePh Potvin. Chimie: Prix of- 
anglaise : Prix offert par le R. P. Examen : Prix offert par la *ert Par. * J- McIntyre, agrono- 
Wheten, curé de Bathurst, le Lu- Banque Provinciale de Bathurst, *nc,®n e'e.y*- J** Mélème
cien Caindon. Composition an- 1er Joseph Potvin, 2e Eugène Ba- Daigle. -e CyriCle D Amours,
glaise : Prix offert par M. le deti- bin. Composition française : Prix 
tiste L. Veniot, de Bathurst, an- offert par le Consul Général de 
cien élève. 1er Camille Chiasson, France, 1er Eugène Babin, 2e J©- 
2e Emile Boucher. Physique : Prix seph Povin. Littérature fnançai- 
ofifert par M. Léon Thériault, in- se : Prix offert par le R. P. Béin
génieur civtiil, ancien élève, 1er hé, curé de Bettedune. 1er Eu- 
Emile Boucher. 2e Camille Chias- gène Babin, 2e Joseph Potvin 
<on. Trigonométrie. Prix offert Version latine : Prix offert par le 
par le Dr C Veniot de Bathurst, Dr. Vafmont Allard de Chandler,

variâtes r, -

1LES CLASSES DE VOYAGEURS SUR LES 
RESEAUX FRANÇAIS

le démangeaison et te brûlement 
en une minute. Une boite a fait 
disparaître la maladie” dit Jane 
E. Paula. "Sootha-Salva” fait 
disparaître l'Eczéma dans 1e plus 
count temps possible. Démangeai
son arrête de suite. Demandez à 
votre pharmacien.

tes villes albertaines.«I • ЯEn Alberta comme au Nou- Cependant, toutes tes fois qu’on 
crée une nouvelle ligne de loco
motion, la distinction sacro-sainte 
est religieusement observée. C’est 
ce qui a fait dire à un journaliste : 
la raison n’en est-elle pas que te 
public lui-même, habitué de lon
gue datte à ladite distinction, ne 
peut [jlus s’en passer!? Quoiqu’il 
en soit, il est piquant de constater 
'que le Français, qui a fait une ré
volution pour détruire les bar
rières entre tes Classes sociales, 
aime a retrouver, au sein de ses 
institutions démocratiques, des 

démarcations de cette sorte! Ce
pendant, aux jours où nous vi
vons, le temps est si précieux qu’
il fau simplifier à outrance, et tout 
ramener à des modèles uniformes, 

des Or, même une dialité de classe 
dans tes Transports est une inutile 
comJWcation surtout dans tes mé
tros des grandes cités. Ici encore 
la jeune Amérique a montré îa 
voie dans laquelle la vieille Fran- 
ce sera bien obligée, un jour ou 
l’autre, de s’engager.

George Nestler T ricoche.

_ . , . - Dans l’Amérique du Nord —
veau-Brunswick, ri y a des mmo- chacun ,e sajt _ les distinctions,'

(LE Devoir) ntés religieuses officiates tout du moins, entre
iXi quelles s imposent d ««portants ]eJ „ц^огіев de voyageurs sur

On trouvera ailleurs le compte problèmes scolaires. , fe, voie9 ferrées et autres véhi$u-
trendu, aussi détaxe que possible, Souhaitons aux nouveaux gou- ^ ^ trangports publics, ces dls- 
du résultat des deux elections ve nants, assurés du pouvoir pour ti 30„t- ou пицез comme
provinciales de f Alberta et du cinq années A vemr, de marcher I aux Etats.Unis- „fe très faibles, 
Nouveau-Brunswick. Pour 1 M- dans la vote de la justice et de la où Ia deuxième
berta particulièrement, ks chif- concorde. classe est très peu employée, sauf
fees ne sont pas encore absolu- Omar HEROUX. fcs Migrants, pour les longs
ment complets, mais, ш dans I un ------------ ,---------------  parcours. En Europe, il en est au-
m dans lautre cas, ri n y a te îmitaieiiri/iir trement. Nous avons remarqué
moindre doute sur Je resu tat ДЦ ^.-BRUNSWICK quatre dusses ferroviaires en Al- 
d’e^rible Avec des majorées „ „ lemagne. Mais aussi, ce pays,là
C^k'wTnL^l^Z'ên EN ALBERTA n.a ^mais pas» pour democrati-Brunswick, fort probablement en . . que! Ce qui es tvraiment eton-
Alberta), tes deux cabmets sont ’ Sokil) nant, c'est que U France’dans ses
maintenus au pouvoir. De ce pre- . (Le bote*) différents modes de transport,
tmer résultait tesvetnqueurs se Eton, éledbions provinciales ^ pavio„ et l'autocar, conserve 
céjoissent naturellement très f rt. ^ eu lieu en même temps, hier,| jaf0usement la répartition 
N reste aux vameus te consoiatim dans la confédération canadien- 1 a urs m с,а^е8 distinctes, 
de faire le total de leurs gams par- On a consulté le peuple au Av««t les troubles monétaires

. . , , ,, ,. ,, Nouveau-Brunswick et en Aïber- caueés par la guerre mondiale, on
- Et, bien que > lutte ait po té ta> et fee deux gouvernements de trouva;i encore des Français vo-

і M Brownlee, premier mimst-e majorité circule en ItroÜqième..
juillet. H y a quelque base a ces ^e l’Alberta, est assure de nou-|
calcul*, car si l’objet de la lutte veau d'une forte majorité. Au —--------------------------------------
étant différent, ri y avait probe- pofet de vue Hbéralv cette vie f ПІ I FfiF DU 
«tentent, surtout au Nouveau- toire est significative. Ce chef 
Brunswick, une assez fonte res- („.„fers-wiis est, tout te mondé 
semblance entre les groupes qui fe fortement imbu de prin- 
se sont affrontés hier et ceux qui с^ю libéraux. И a toujours ma
re heurteront denuan. nifesté une profonde sympathie

_ „ ... И pour la politique du gouvetne-
Pour prophétiser avec quelque ment King, et il fut sérieusement I Mardi soir, le 17 juin avait lieu 

«haince de succès, Il ludratt, outre question, un jour, * son entrée I au cdllège du Sacré-Coeur de Ba- 
!l,TT1f5inCe ^ 1 atmosphère dans te cabinet fédéral. La meil- thurst la clôture de l'année ccrilé- 

a Pr^,nce’ “J cxarneii Jeure preuve que son influence! giale,' année prospère entre tou- 
nétaHK des chiffres ; et я faudrait compte pour beaucoup darts l'ad-l tes tant par te nombre des élèves 
interpreter ceux-ci a 1a lumière ministration centrale, c’est que ice I enrôlés pendant l’annee que par 
des régimes électoraux des d'eux conservateurs, aux éketione de|('e nodtbre des diplômes et des 
provinces. 1926, n’ont remporté qu’un siège! prix décernés aux élèves des drf-

Alora.jtar exemple, qu ri nya dans sa province, celui de M. M.l férents cours.
ГгГГЖЙЙІї . й «- -d j. -.MrtlPrtgneutiChiaseon, évêque!

' P?”, les^lartlons Quand au Nouveau-Brunswick,Гde Chatham presidait, entourre 
federates, da mente éifcnnsmjl- flrs libéraux y ont fait des gains! des Pères du Collège et d’une tçès

importants. Ils ont accru leur nombreux clergé. Cependant les 
nombre de 11 à 17, réthùt la ma-j élèves interprétaient une saynète 
jorité de plusieurs adversaires et délicieuse de grâce et de comi- 
bitttt le ministre de ГAgriculture, que “Les pages de la reine”. La 
M. Baxter ne saurait voir là, a 8-І pièce anglaise "The Last Coat” 
su rément, un accroissement del remporta un égal succès, 
sa popularité. _ I Les discours d'adieu furent

Cepemfent, l’opposition provin-1 donnés en français par Emile Bou- 
ciaJe du Nouveau-Brunswick n’a- cher de Troio-Rivienes, autrefois 
vait pas, selon nous, un program-1 de RogersvWe, e en anglais par 
me suffisant Cette question de Camille Chiasson de Rogersville. 
plébiscite sur tes liqueurs, au- A la fin de ta séance, le R. P. Su- 
tour de laquelle elle s’est trop at-1 périeur conférta le Baccalauréat 
tamdée, a pu Uire perdre de vue à à douze lauréat et huit diplômés 
l’étectorat d’autres faits impôt-1 au cours commercial. Plusieurs 
tnts. Il aurait іЛи peut-être m-| diplômes lurent aussi conférés 
sister davantage sur 1e manque pour 1e piano, 1e violon, la sténo- 
de sincérité du gouvernement I graphie et la dactylographie. 
Baxter, qui a fait exactement,une I Diplômes universitaires acrordés 
fois au pouvoir, ce qu’fl irepro- pendant l’année 1929-1930. 
chait autrefois au gouvernement! Ont cfetenn leur Baccalauréat-

ès-arts:
Tout le monde admet, aujour- Emile Boucher de Montréal, a 

d4iui, que ces consultations po-1 vec très grande distinction ; Jean 
pulnres provinciates peuvent Paul Allhert de Caraquet, avec 

compter comme indices d urésul- grande distinction; Camille Chias 
«et dés elections fédérales. H est son de Rogersviîte, avec grande 
yrrn que Iles questions provincla- distinction; Patrice Cyr de Ро.- 
les et féderdes ne sauraient être tage du Lac, avec grande dis
confondues et qu il y a des dtifé- tinction ; Ernest Dumont de Mon- 
rences notables entre te scrutin tréal, avec distinction: Walter 
toea- et k scrutin général; mais il Savoir de Balmoral; Irénée Bou- 
est toutefois possible de decer- chard de Lac Bakerâ Lionel Dai- 

tcunaoccs. gle de Baker-Brook ; Adolphe Cor
Or, Й est clair que te sentiment mier de Saint André; Gerald Fo- 

libértd est à ta hausse dans les rest de Haute Aboujagane; Lévi- 
provinces maritimes * qu’ri se te Laforge de Saint André; Cl 
maintient vigoureusement dans phas Jaiftet de Bouctouche. 
TOnest canadien. Ont passé avec succès l’examen

Les résultats obtenue nous <fe щ première partie du Bacca- 
confirment exactement dams ton- lauréat :
tes nos prévisions. Mhurice Martin de la Pointe-

aux-Pèrc, avec dïctinction ; Ar
mand Lagacé de Baker-Brobk, a- 
avec distinction; Léopold Cor
mier de Havre St-Pierre, avec' 
distinction ; Jean Somers, St- 
Quentin ; Delphrs Boudreau, Ba-

ancien élève. 1er JoS^A Potvin, 
2e Eugène Babin. Thème latin : 
Prix offert par le Dr A. Sormany, 
Président Général de la Société 
^Assomption, ancien élèjve. 1er 
Joseph Potvin, 2e Eugène Babin. 
Version grecque: Prix offert par 
*e R. P. Cormier, curé de Monc- 

ler Joseph Potvin, 2e Eugè-ton.
ne Babin. Grammaire grecque; 
Prix offert par le R. P Poirier, 
curé de Robertville, ancien élève, 
1er Joseph Potvin, 2e Cyrille l)u- 
guay.Histoire et Géographie -.Prix 
offert par M. J. P. Leger, proprié
taire du “Gloucester Hotel" de 
Bathurst, 1er Joseph Potvin, 2e

I

ARTS D’UTILITE
thurst ; Léo Bourgeois, Waltham ; 
Gérald Léger, Caraquet ; Cyr Cyr, 
Albertine ; Jean Duguay, Ba
thurst.

Ont obtenu leur diplôme com
mercial ;

ET D’AGREMENT
Diplômes— Piano : Roméo Si

mard, Eienne Chiasson. Violon : 
Alexandre Savoie.

Diplômes de sténographie : Fi- 
■ dèfe Thibeault, Henri Sirois, Do-

(Suite à la page 7)

SACRE-COEUR
TABLEAU D’HONNEUR

Fidèle Thibeault, Saint-C|har- 
les,ave; distinction ; Switbert Pé- 

ruBse, Amqui ; Alphonse Robi- 
ohaud.Shi.ypagan ; Patrice Branclt 
Burnsville ; Dosithée MaWet, Ship 
pagan ; Dominique Degrâcc, Ba
thurst ; Raoul Landry, St-HonVé; 
Léon Deliste, Port Meunier, P.Q.

Prix d’honneur spécial décerné 
à l’élève te plus mériamt de la di
vision des Grands, par les “An
cien s du Collège du Sacré-Cœur.”

Patrice Cyr du Portage du Lac, 
Madawaska, N. B.

Prix d’honneur, 1er dégré.
Irénée Bouchard, Xixte Poi

rier; Emile Boucher, Joseph-Syl- 
vère Arsenault, Eugène Babin, 
Gérard Richand, Joseph Potvin, 
François Dumaresq, Ernest Clé- 
roux, Georges Michaud, Emile 
Després, JMéiléric Robiohaud, Gé
rard Dirbé. Jean-Rock- St-I uni
rent.

i

“LES SECRETS DE 
LA BONNE CUISINE”

tion puisse élire deux ou trois dé
putés, ces circonscriptions sont 
fort nombreuses au Nouveau- 

' , Brunswick.
Ce régime, dit du scrutin de 

liste simple, favorise naturelle
ment les grosses modifications 

d’ensemble. Prenez, j»r exemple.
: tet> résultat de Northumberiand, 

au Noirvesu-Brunswick. Il y a, 
entre b moyenne des suffrages 
recueillis par.les deux groupes de 

1 oandkfats, -un écart de neuf cents 
voix. Le passage de l*un à l’autre 
groupe de cinq ou six cents éiec- 

| leurs eût assuré lia défaite des 
і quatre* vianqueurs d’aujourd’hui 
’ et opéré dans h répartition géné- 
: rate des- Sièges un déplacement de 

huit voix, sur un total de quaran
te-huit, cela compte !

En Alberta, pour les viles, on 
l vote aussi d’après te régime du 

scrutin de liste, mais profondé
ment modifié pr 1a propôrtioneflc 
Un exemple illustrera .la différen
ce essentielle des deux modes d’é
lection: dans le comté de Char
lotte, par exemple, au Nouveau- 
Brunswick, les candidats du gau 
vernériient ont respectivement 
(chaque électeur a le droit d’é
mettre autant de suffrages qu’il 
У a de sièges à pourvoir) recueil
li 4,666, 4,704, 4,667 et 4720 voix 
contre 4,355, 4,336, 4,333 rt 4,352 
à leurs adversaires. Cette diffé
rence a assuré leur élection à 
tous tes quatre. Sous le régime de 
la prroptortionndSe, l’opposition 

eût certainement eu un député, 
puisque le principe général de le 
proporioifaelle, c’est qu’on fixe, 
en divisant te nombre tost des vo
tants par celui des sièges à pour
voir, te chiffre d'électeurs néces
saires à détection epun député, 
et que tout candidat qui atteint 
ce chiffre se trouve élu. M y a dès

ol.
rai
un
fa-

LES SOUPES:—
Quelles sont les variétés principales de soupes ? 
Quelles sont le smeilleures viandes pour bouil-

et-
et
un

Prix d’hulineur, 2e dégré.
Rodolphe Doucet, Joseph Thé

riault, Edmond Aucoin, Edgar 
Després, CyriUe 
Murphy, Roméo 
Raoul Martin, Gérald Forest, 
Léon Gagnon, Géard Gaudreau, 
Victor Raymond, Wilfrid Goulet- 
te, Gérald Léger, Lévite Làforge, 
Игіїірре Raymond, Anoine Le
blanc, Adélard Akenhult, Ale
xandre Savoie, Cyr Dubé, Ethel- 
bert Vantihier, Jean-Louis Pélo- 
quin, Victor Blaquière, Orner Ri
chard, Fidèle Thibault, Raymond 
Savoie.

re ions?■ur
Qu’appelle-t-on consommé?
Comment conserver les bouillons frais, en été, 

quand on n’a pas de glace?
35 RECETTES DE SOUPES

I
D’Amours, Léo 

D’Amours,
5c-
M.

■ ;'V,

Procurez-vous
“LES SECRETS DE LA BONNE CUISINE"

par Sr Sainte-Marie Edith
Edition ordinaire : $1.25; Edition de luxe: $2. franco.

ilя -,ш
B

Enseignement Religieux 
l'reiijier cours 

Philosophie et Rhétorique 
Prix offert [>ar Mgr P. A. Chias 

son, évêque de Chatham ; 1er E- 
mife Boucher, 2e Jean Paul Al
bert. Deuxième cours : Prix offert 
par Mgr A. Trudel, curé de Lamè- 
que, 1er Joseph Potvin, 2e Eugè
ne Itabin. Troisième cours : Prix 
offert par le R. P. Boucher, curé 
de Bartmrst-Ouest, 1er Gérard 
Dubé, 2e Ernest CJéroux. Qua
trième cours : Prix offert par le 
R. P. J. Doucet, Chancelier du 
diocèse, ancien élève ; 1er Gérard 
Gaudreau, 2e Raoul Martin. Cin
quième coûts: Prix offert par le

1500 RECETTES tories mises à l’épreuve 
tins h cuisme de l’Ecole. h!

іm £
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ШLe Madawaska &éo-
Я

Casier 159,--------------------- EDMUNDSTON, N.-B.Й&*y-
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EST-CE VRAI
Dans la vie comme à la prome

nade une femme- doit s’appuyer 
sur on homme on peu plus grand 
qu’elle.

m
4

g

CREME a la GLACEdivergences (et des querelles) 
quant à ce que l’on appelle l’attri
bution des restes, mais c’est là Uj

WN-

V* BelzileSATISFACTION DE NOS ПИШЕШЩ ..

FffiF" etщ
réception de votre 

1. Vous avez raison d’être fiers de 
tetrmtion des biens de la Société

°’

—

•iS qu’un parti obtri 
quièmes ries vc 
députés, mais q

cin-
Les Enfants en Raffolent

PARCE QU’ELLE EST
PUR F, SANITAIRE, DELICIEUSE 
Fabriquée dans nos laboratoires modér
ées et hygiéniques la Crème à la Glace 
“Belzile” se recommande à tous par sa 
pureté et son bon goût. Différentes es-

>, c

Edmonton, par exempte, 
■1 suivi pour (tes élections 
ciai’es le scrutin de liste

y MM
Г

4 V

O-o-o-h !
La Bonne Cret
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Fw pgі cConsultez ; ‘I FUMEZ LE TABAC 111 “LE MADAWASKA
Parett teus lee Jeudi»

ABONNEMENT
Canada, 1 an-----------------
Canada, 6 moi»...........—■
Etats-Unis, 1 at
Etats-Unis, 6 mois-------- $1.00
L'abonnement est strictement 

payable d’avance. Ajoutai 15 
sous aux, chèques potqy
CblMTÂNNON6ES

mH.L. SORERELOGES DES PINGRES
тА*7і $1.50Ne blasphémez pas les pingres! 

Ce sont presque toujours d’hon
nêtes gens et bien souvent des 
bienfaiteurs de Inhumanité.

Vous critiquez votre patron et 
vous lui reprochez d’être pingre. 
Et tout d’abord que faites-vous 
pour jusifier une augmentation 
de salaire1? Etes-vous bien sûr que 
vos services lui valent plus que 
ce qu’il vous verse? Avez-vous 
réfléchi à ceci que l’industrie de 
votre patron emploie deux cent 
vingt-cinq ouvriers dont dépen
dent pas moins de mille person
nes? Avez-vous songé que s’il 
fermait ses portes mille bouches 
•réclameraient d’un autre He pain 
que sa sage économie leur assu
re? Appelez ce patron pingre, la
dre, chiche, avare, tant que vous 
voudrez, vous ne m’amènerez pas 
à croire que le prodigue qui, par 
des largesses inconsidérées, con
duit à la banqueroute une entre
prise florissante rend plus de ser
vice à sa paiUrie.

Ne maudissez pas les pingres! 
И faut distinguer car il y a une 
pingrerie détestable et qu’on ne 
pourra jamais défendre. C’est un 
bien vilain défaut qui voisine l’a
varice : presque un péché mortel. 
Ceux qui sont atteinte de cette 
pingeiie font de il’argent un Dieu, 
ne savent compatir à aucune mi
sère, leur coeur se ferme à tout 
sentiment, de ciharité, d amour, de 
patriotisme. Ce n’est pas de ces 
pingres-Wà (font on fera jamais 
l’éloge.

Les bonis pingres, ceux qu’il 
faut bénir ce sont les économes, 
qui ne jettent point leur argent à 
l’eau- ni par les fenêtres, qui ne 
?e dépensent pas inutilement en 
friandises, en voyages, eu randon
nées, en speqtaoks, cpabtes de se 
refuser les plaisirs les plus légi
times parce que d’autres charités, 
Il’antres intérêts, cf’autres besoins 
réclament fleur attention. O les 
nobles pingres !

J’ai connu un pingre aux yeux 
d’aucune qui profitait des jours 
d’aubaines de Dupuis Frères ou 
d’Літуs pour s’habiller. Il se van
tait de n’avoir jamais payé $20. 
pour un habit, mais £ai la preu -

ASSURANCES
75Z GENERALES

™ $2.00: Innommé pour 
samoussesl douce 
et embaumée
lAmeükocpour bébé et pourvue

w A Avocat
Automobiles — Feu 

■ Maladies et Accidents 
Plate Glasses — Etc.

F. Ifj La Ge de
Tabac Terrebonne
TERREBONNE. Qué.

Cultivateurs et manufactu
riers de tabacs canadiens, en 
existence depuis 10 ans ; offrant 
en vente jprand nombre de va
riétés de tabacs de qualité exi

Avec Progrès Constant 
en affaires.

l’é- âj
Creprésentant spécial î 

— de la —«

Petites annonces: à vendre, à 
louer, op demande,.etc.:

1ère insertion ...............— 50c
Insertions subs.'
Annonces commerciales passa
gères u........... ............ 25c le pce.

ffittaeKT1

MARITIME LIFE
w.vc qu’une vieille tante à Québec 

vivait dans une de ses maisons et 
qu’elle recevait une pension ali
mentaire des cinquante dollars 

par mois sans qu’aucun tribunal 
l’eût imposée et cela pendant 
vingt-quatre ans. Un jour, je l’a
perçue mêlé aux pauvres et ache
tant pour lui-même un pain d'oc
casion, comme cela se pratique 
dans les grandes boulangerie mon 
tréalaises. Il me dit: “Chacun son 
sport, ce que j’épargne ainsi me 
permet de faire des heureux ; je 
veux que la vieille tanite ait un 
plus beau ca'deau à Noel'”. Et dire 
que le bruit circulait que mon 
homme valait un quart de mil
lion. Le bon pingre! queTBe belle 
réception lui fera saint Pierre 
aux portes du Paradis !

Ne maudissez donc plus les 
pingres! Ce sont eux les thésau
riseurs ,de sous, les accumulateurs 
de piastres qui gonflent les comp
tes de banques, fournissent des 
actionnaires aux industries et des 
souscripteurs aux oeuvres de 
charité. Les prodigues sont d’é- 
terneffs sans-tle-sou. Les chiches 
seuls ont sous le pouce le vil mé
tal par quoi tant de bien s’opère 
et dans la cité et dans l’Eglise. 
Les pingres sont de l'étoffe dont 
on fait les millionnaires et plus 
il y aura de pingres dans un pays, 
plus il y a il: a de millionnaires ; 
plus les millionnaires se muJtip'ie 
ront parmi nous, plus les cana
ri і ens-ifrançai s verront leur in
fluence

іUSEZ BIEN LES 
PETITES ANNONCES!

Assurance CompanyЛ 35c
11 Pour détails fournis avec 

promptitude et satisfaction é- 
crivez ou téléphonez à
Phone 197 — Casier Postal 4512:

tra. Collectioiïі JMessieurs les Fumeurs! •mi|j.n.o—23j.
JugeLes petites annonces sont 

strictement payables d’avance.
Nous publions gratuitement 

pour nos abonnés les avis de 
naissances, de mariage, de ftt- 
néraill t, etc.

EDMUNDST0N, N.-B. mises
Spéci;

M. W. T. МАСО UN, horticultu- 
riste du Domiréorib qui vient 
d’être élu président de l’Asso
ciation canadienne des Techni
ciens agricoles.

Faites venir la 'liste de prix- 
circulaire, vous renseignant pour 
l’achat de vos tabacs en feuillek. 
hachés, cigares et art idles de fu
meurs de là Maison J. A. PILON, 
St-Roch l’Adhigan, Comté L*A$- 
somptionr P. Qué.
948—j.n.o.-13m.

(Г 2e Etage, Edifice David coiя
і УLOVER’S FORM•іті жCOUVENT D’EDMUNDSTON J».LE FAMEUX
Ж ! Grade II—Résultat des examens 

de juin :
Olga David 92; Charles Kerr 

90.4; Walter Peflletier 88.2; Jean
nette Dugal 87.6; Lillian Thé- 
riault 86.2 ; Gilbert Michaud 85.2 ; 
Eldon Nadeau 84.8; Hélène Ma
lenfant 83.6; Anita Pelletier 83.2 ; 
Agnès BeU'Jefleur 80.2 ; Frédéric 
Lagacé 79.6; Annette Cornea:lit 
79; Yvon Nadeau 78.6; Roland 
Michaud 78.2; Roger Morel 77.6; 
Charles Lagacé 77.4; Gertrude 
Michaud 72.2 ; Hervé Bbuchard 
71.8; Rita Carrier 71.6; Donat 
Gaudreau 69.2; Venise Caron 
67.4; Lawrence Pelletier 63.6; 

Lawrence St-Jean 63; Albertine 
Portras 62.4; Florent Michaud 
62.2; Benoit Roy 60.2 ; Lionel 

Therrien 56.6; Elise Bdlefleur 56; 
■Conrad Deschênee 53.8 ; Louis 
Gagnon, 52.4; Albert Bouohaird 
48.4; Georges Coté 36.2.

CORSET 161 ON DEMANDEmmWmm
Sans baleine—avec brassière 

SANS ACIER 
SANS BALEINE 
SANS AGRAFES 
SANS LACETS 
•LAVABLE

if
*#AvqDes correspondantes pour la 

ville d’Edmundston, pouvant four 
nifr des notes locales. Bonne ré 
numération. S’adresser à l’Impri
merie du Madawaska, 75, rue de 
l’Eglise.

Il
:

m
MM. LES SECRETAIRES 

D’ECOLES
A VENDRE — Formules pour 
avis de taxe d’école, 50c le 100. 
S’adresser au Bureau du “Ma
dawaska”, casier 159, Edmnn- 
dston, N.-B.

Assis ou debout, penchée 
comme vous le voulez, le Cor
set “Lovers-Form”, donne une 
glorieuse liberté d’action—reste 
toujours en place et s’ajuste 
bien.

j.n.o.—8t*.
1T

A VENDRE
. . й ІII Architect

Un bon vatch à gazolinc à ven
dre à très bon marché ; pouvant 
contenir 25 passagers. S’adresser 
an Bureau du “Madawaska”. 
{MO—4fs-;?jn.

CHAUSSURES ш
Large assortiment de Chaus

sures pour hommes, dames et 
enfants comprenant les plus ré
centes nouveautés.

En Vente Chez:

HOMMES D’AFFAIRES 
A VENDRE — Papier à cia-, 
vigraphe, à copie, rubans àl 
clavigraphes, papier carbone, 
classeuraè filières, boîte à fiches? 
crayons, plumes, etc. Service 
de Librairie “Le Madawaska’’,' 
Casier 159, Edmundston, N.-B. 
25a—j.n.o.

MONUMENTS «
FUNERAIRESA LOUER

En granit et en marbre.—De
mandez tes prix et voyee 

les différente modèles.
OBon -logement de 7 apparte

ments, muni de toutes commodités 
voulues, v compris chambre de 
b »in. situe sur la rue St-François. 
^’adresser à M. Pierre GRAND- 
MAISON, garagiste, Edmunds
ton. N.B.
1020—j.n.o.lZjn.

FRED T. LAJOIE
IMarchand Général 

EDMUNDSTON------- N.-B. Semce d’Ambulancegrandir dans la nation. 
Vivent les pingres ! !

Casimir HEBERT. 
Mont:éal, 16 juin 1930.

Confiez Vos 
Prescriptions Médicales

Voiture automobile moderne. 
Service Jour et Nuit 

Téléphonez 138-31

à
LlfeEZ ET FAITES LIRE 

“LE MADAWASKA”
RAYMOND BREAU 

pharmacien L’AFFAIRE LA PLUS 
IMPORTANTE 

DU MONDE

Comptai
J.-B. COTECLEANERS: pA'LOUER
ENTREPRENEUR 

DE POMPES FUNEBRES 
LICENCIE

Tél.: 138-31 Edmundston, N.B.
A Voire ServiceMiison .de 5 appartements mu

nie de toutes les commodités mo
dernes. à louer immédiatement. 
Pour plus d’informations s’adres
ser à Jos CHARRON, 91 rue St- 
François.

• • •

fj
POUR VOUS-MEME

1. Un plan systématique d’éco
nomie vous assurant l’argent 
nécessaire pour les occasions 
ou les circonstances impré- 
viiées.

?. Un bon crédit et une garantie 
collatérale convenable pour 
contracter des emprunt s, mê
me en temps de crise finan-

1 cière.
3. Un revenu chaque fois qite, 

par suite d’invalidité, vous 
pourriez être empêché de tra
vailler au delà de quelques 
semaines, ce revenu étant pa
yable aussi longtemps que 
dure l’in validité.

4. Un revenu pour le reste de 
vos jours, commençant à 55, 
60, 65 ou 70 ans, suivant l’ar
rangement fait.

SUN LIFE ASSURANCE 
Company of Canada

Canada’s Leading Life Co.
Ass. en force: $2,400,000,000 

Actif: $568,000,000.
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srn."POUR MARIAGE 

et autres occasions 
commandez vos FLEURS à la 
PHARMACIE VAN WART 
EDMUNDSTON,-------N.-B.

B•r

AVEZ-VOUS 
EXAMINE 

votre Garde-Robe?

I

; >SÈ/
%

Cette robe, ce manteau 
ou ce costume de l’an der
nier.... c’est votre avantage 
de l'user, madame. Et vous 
le pouvez... avec notre aide. 
Nn nettoyage d’experts 
vous surprendra de notre 
ouvrage.

PST!
POUR LE DEUIL
Cartes Mortuaires 

Feuillets Mortuaires 
Bouquets Spirituels 
Offrandes de Messes 

Cartes de Sympathies 
Cartes de Remerciements 

pour Sympathies 
Papier à lettre à bordure 

noire.

LE MADAWASKA
rue de l'Eglise. 

Casier 159 Edmundston.

Cette vignette représente le corbillard-automobile que j’offre 
à la disposition du public et qui se distingue par caractère 

religieux.ÜI 113* ALFRED B. PELLETIERIX
*__________
jjEAUCE SPECIALTVcn-y
" BOITE роетділеіе Tt
B SAUCE JONCTION.Que

Téléphone 32-21STATUAIRE
Manufacturier de Monuments 

et d’Epitaphes de toutes 
sortes.

A. BOUCHER 7/ V
Collection et livraison dans tou

tes les parties de la ville. à
"*1

DIRECTEUR DE FUNERAILLES
Ні R.-H. RICHARDS G. T. KENNEDY

ST-BASILE,
Co. Madawaska, N.-B. 

1er sept. ’30.

LISEZ LES ANNONCES 
ET ENCOURAGEZ 

TOUS NOS ANNONCEURS

représentant local 
EDMUNDSTON, N.-B. j 

Rue de l’Eglise — Tél. 120-21І

14, rue Canada Téléphone 86-3127, rue de l’Eglise 
m face de Larlee's Electric shop 

EDMUNDSTON, N.-B.
il EDMUNDSTON, N.-B.\

He
—Allons, Foxham, vous m’in

téressez beaucoup.
—Faites-moi confier par le gé

néral la surveillance du prison
nier!

—Vraiment? Mais où le garde- 
riez-vou^?

—Ici, sourit le ll'ieuenànt. Nous 
avons ici, juste sous nos pieds, 
deux excellents cachots auxquels 
on arrive.... Tenez 1 venez voir de

connu qui sciait venu à bord dans 
la nuit de samedi à dimanche. 
Puis cet inconnu aurait été sur
pris par le veilleur, une 'lutte au
rait suivi et avec le résultat que 
nous supposons.

—Je me demande, dit le colo
nel en réfléchissant, quelle affai
re cet inconnu pouvait avoir à 
bord. N’y avait-il sur le navire 
personne autre que le factionnai
re?

—«ЯІ les deux cuisiniers, qui 
n’ont en connaissance die rien.

—«Que déduisez-vous de tout 
cefla ?

—-Qu’une personne, ou que des 
personnes inconnues cherchent à 
délivrer Du Calvet!

—Oh! si cela était, W s’agirait 
de prendre des pré autions immé
diates!

—Voità pourquoi j’ai désiré 
vous voir. Si vous vouliez suivre 
mon avis, le commandant Ford- 
well aurait ordre de tenir deux

sentinelles en permanence de
vant la porte de Du Calvet.

—Certainement, le comman
dant recevra cet ordre aujour
d’hui même.

—Et pourtant, reprit Foxham, 
j’aurais mieux que cela!

—Voyons!
—S’il est vrai (naturellement 

c’est une Supposition que je fais) 
que Id .prison de Du Cafl'vet est 
confine, fl importerait de la trans
férer' dans une aure prison, mais 
en grand mystère, en pleine nuit, 
,et avec toutes les précautions u- 
U-es pour que cette fois 
puisse avoir ta moindre idée de 
1 endroit dé sa réclusion,

—Vous avez raison.
—J’ai mieux que cela encore.

et riomphe et murmura:
—Ho! Du Calvet.... tu ne m’é

chapperas pas, je le jure!
Une ordonnance entra et dit:
—Monsieur, la voiture que vous 

avez commandée aittend !
—Ah! tiens, fit avec surprise 

Foxham, j’avais oublié que Miss 
Margaret donne *e soir une petite 
fête intime à laquelle j’’avais pro
mis de me rendre. Quelle huere 
est-il, Jack1?

—<La demie de minuit est son
née, monsieur !

—Ah ! diable, je serai en retard ! 
N’importe! j’aurai toujours le 
temps de faire une courte appa
rition, on lie quitte jamais Mar
garet avant quatre ou cinq hèurcs 
du matin !

Le lieutenant pénétra dans sa 
chambre, arragea rapidement sa 
toilette et sortit., L’instant d’a- 
piès, une yoiUireJ'é|nportait vers 
la haute-ville

tain à présent qu’on travaille à sa 
délivrance !

—Et qui donc? Le savez-vouj?
—Non, on ignoré. Mais on la 

découvert des indices qui justi
fient toutes vos hypothèses. j 

—-Paillez vite, monsieur, j’jd 
hâte de savoir!

—On a découvert ce maitin qiie 
Ile cadehas qui ferme la porté 'de?
Du Calvet a été changé.

—Changé! - Foxham ouvrait 
des yeux effrayants.

—On y a substjtué un cadenas 
tout semblable, mais plus neuf 
et de fabriqùe plus récente. J’di 
constaté de mes propres yeuk 
cette ^substitution, seulemenitl il
faut y .regarder à deux fois, la diff —Oui, un peu. Oh ! j’avoue que 
férence n’est presque pas sensir j« ne sqis pas un expert dans ce 
ble. Les portes voisines sont fert genre de mécanisme, 
mées avec des cadenas en toiit 
semblablejrà celui qd’on a enle *

—Un peu- de timailèe тіе fer iii 
pied de (l’a porte a attiré l'atten
tion du cuisinier, lorsqu’il se тер- 
dit ce matin au cachbt avec lès 
aliments du prisonnier. Et pu)s> 
le matelot qui l’accompagne s’e^t 
aperçu que'b clef ne tournait pks 
aussi fa rilemenl que la veille 4ц 
soir et les jopts précédente.

—Et vous avez constaté qu 
Du Calvet est toujours dans s» 
cabanon? ,

—Toujours, soyez tranquille!
Mais voyez-vous l’idée? Celui q#ij 

commandant d». “Requin" q’A л, fait, eetta si^tiution vouKit 
taiemt que trop juses! avoir tint Clef à sa dikpÆition.j і

—Hein! s’écria Foxham en pâ- —Pourtant, murmura Foxiha 
lissant, venez-vous mbpprendre pètisif, il me semble qu’ri n’éta 
que Du Çalvet s’est évadé? pas nécessaire d« changer de c

—Non pas, heureusement, ré- denas, c’est une faute grossie 
pliqua le colonel ; mqjs il çstxer- 44,’°8 a cQnunise. »

—Mais non, cette faute on l’a 
Tait malgré soi, parce que l’un des 
cadenas était de fabrique plus 
ancienne que Vautre.

—Je ne comprends pas, dit Fox- 
bam.

:Si :Si
іШгТ
mm

і—C'est simple cependant : le 
mécanleme de ces deux cadenas 
doit différer quelque peu; mais 
si peu que cela soit, il est arrivé— 
comme nous le supposons—que la 
clef du nouveau cadenas ne fonc
tionnait pas dans l’ancien, tandis 
que ce'!e de l’ancien fonctionne 
;dans le nouveau, quoique moins 
facilement Comptez-vous ?

Ivos yeux....
Foxham se leva et conduit le 

colonel Buxton dans une petite 
pièce voisine aménagée en cham
bre à coucher.

—Ah ! alh ! fit- Buxton, c’est ici 
votre chambre?

—Et c’est ici l’unique entrée 
comme l’unique sortie des deux 
cachots en question.

—Est-ce pas cette trappe? in
terrogea Buxton.

—Précisément;

%
11 conclure ainsi ?

—Près de l’écoutille, sur le pont 
supérieur, on a découvert une 
large mare de sang qui avail été 
piétinée, ce qui indiquait qu’une 
lutte quelconque avait eu lieu à 
і'endroit même entre deux hom
mes.

—Ce factionnaire n’aurait-?! 
pas été tué par un de ses canwra- 
des avec qui il se serait prie de 
querelle?

—C’est l’hypothèse quqi fit 
Fondwdll d’abord. Mais après en
quête, il se convainquit du 'con
traire.

—Mais alors?.,..
—Alors, il a supposé qu’un é- 

itranger était monté à bord. On 
remarqué des empreintes de 
dbigts sanglants sur l'appui dm 
parapet.

—Ces empreintes auraient pu 
être faites par le factionnaire !

—C’est possible ; mais out por
te à croire que ce factionnaire, a- 
près avoir perdu tant de sang, é- 
tait inanimé et peut-être déjà ca- 
dàvre quand il fut. jeté à l’eaq, Il 

„„ , . , .il'estdonc F*us resté qu’une hypo.
—Ho! ho! comment аЧ-ü pu thèse d'admissible; celle d’un in-

(Suite)17—
—Quoi donc peut vous inspirer 

une pareille crainte)?
—Il s’est passé un événements 

mystérieux, dans la nuit sa
medi, sur “Le Re qui»”.

—Le brick en lequel! Du Cal
vet est prisonnier,?

—Oui.
—Que s’est-il passé?
—Dans la matinée de dimanche 

on s’est aperçu de la disparition 
•d’un marin ; ce marin, au cours 
de la nuit précédente, rortiplissait 
les fonctions de veilléur. Il est 
vrai de dire qu’un officier, la tnê-t 
me nuit, en montant à bord, avait 

ta té l’absence du factionnai
re, et il avait pensé que le pauvre 
diaible était allé se coucher dans 
son hamac. Mais le lendemain 
?‘homme demeura introu vable.

—Il demeura introuvable, dites- 
vous? fit le colonel avec surprise.

—On a fotiHfê vainement to it 
че navire. Mais peu après le com
mandant Forxhvell a conclu que 
cet homme avait été assassiné, 
puis jeté par-dessus b&ié.

m

? ,
—;—Eh bien ! voyez encore : ai la 

def du cadenas nouveau avait 
fonctionné dans l’ancien, l’on n’au 
rait pas fait la substitution qui 
aurait été inutile. Mais il s’est 
trouvé oue rete «•!»# n- ».

■
Comprenez-

—Je comprends que pour déli
vrer Du Calvet il faudrait d’abord 
vous passer sur le corps !

—C’est vous qui le dites.
—'Mais lorsque vous vous ab- 

sentef ?...
Foxham sourit.
—U y a, dit-il; dans mon batail

lon deux hommes qui me sont dé
voués corps et âmej

—Je comprends de mieux en 
mieux. C’est entendu, Foxham, je 
rapporterai au général ce que voua 
m’avez dit de cat incident surve
nu sur “Le Requin’’,ef je tui pir'e 
rai de vos suggestions et de vos 
désirs. Allons ! H est déjà tard.... 
à demain!

—A demain I répondit Foxham.
Le colonel Buxton s’en aHa
Le lieutenant sourit avec haine

[||
voud?...

-

Vers les onze heures du jour 
suivant le colonel Buxiton péné- 
ta hâtivement dans le living- 
room du lieutenant Foxham. Ce
lui-ci venait de se lever seule
ment, attendu qu’il n’était entré 
qu’aux petites heures du matin.

— bien ! demanda Foxham, a- 
vez-vous parlé au général?

—Oui.... mais il y a du nou
veau!

—Quoi donc?
—Vos suppositions et celles du

ouve que cete clef ne travail
lait pas, alors on a tout simple
ment cro-aheté lé vieux cadenas

Et cefe nous

, ...il;

Il ^Je remplacer par le nouveau. 
odfo nous explique, car l’opé- 

jaàion était très délicate, que ce
lui ou ceux, qui з'ос--------- • -
Calvet sont gens du

—En ce cas, on p

PS

m ш :Si
acons ... -A

: .Ш
:

on ne
vous le di 
gent de fSi,
dans ur

-I■9m

’ і

i<

b ï

P™
I Г

LIS CACHOTS ШОІІІ'Ш
Grand Roman Canadien Inédit

, Par JEAN FÉRON
Tons droits réservés, 1925, par Edouard Garanti, 152, Ste- 

Elisabeth, Motnréal, P.Q._ où l’on peut se procurer ces 
volumes au prix de 25 sous, par la poste 30 sous.
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-S, k 10,portent un succès complet, un en 
fait des tailleurs, des manteaux, 
de gentilles rtibee simples. A 
côté des pointillés beaucoup de 
pois notamment dans les étoffes 
de coton q.ui feront les robes de 
pkin été.

—La mode des godets continue 
à plaire ma» il faut noter une re
crudescence de jupes à plis. Lee 
plis onnenlt les robes simples en 
lamage et aussi tes toikttes de 
soie. En général ils commencent 
bas au-dessous d’un empiècement 
de hanches très long ou sont pi
qués de façon à ne s’ouvrir qu’à 
mi-longueur de la jupe, ils sont 
doubles ou triples et s’ouvrent en 13fD.|Ve ap. Pent, 
éventail. Ils doivent être préférés 
aux godets quand l’étoffe n’est 
pas parfaitement souple.

—Une robe imprimée complétée 
par une cape de même étoffe fait 
une toilette jeune et gak pour une 
fillette.

—Beaucoup de jolies blouses 
ks unes très habillées en satin 
blue ou en épais crêpe de Chine, 
les autres plus simples en peau de 
soie, en shantung, en toile rayée, 
en voile, en linon.

—Pour terminer, un petit con
seil. Pour faine disparaître un 
cerne produit par un détachage, 
étendre sur la robe une toik fine 
et pliée en double et y faire cir- 

• ctskr un fer rapidement pour dé
gager beaucoup de vapeur, se- 
ooeur la robe, k cerne aura dis
paru.

L.S0
JS Nouvelle■2.00 Avocat

F. DM Tweed»
Avocat NOS1.00 Casier-P. -S" TéLi ;iJ|M.lPréckux Sang de N. S.

2|M.(Visit, de la В. V. M.
3|J. |S. Léon II, p. et conf.
4 V.IS. Ulric, év.
5|S. |S. Antoine Marie Zaccaria. 
ffDJlVe ар. Pat.

-TÎL.jSS. Cyrille et Méthode 
8|M.|Ste Elisabeth.
9(M.|Les Martyrs de Gorcum. 

10|J. (Les S5- Sept Frères. 
U|V.|S. Pie I, pape.
I2(S. |S. Jean Gaulbert, abbé.

lent

M.-D. CORMIERE 15

Edifice Hall
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ШB Jl SERVICE D’HYGIENE DE 

L’ASSOCIATION MEDICA
LE CANADIENNE-

Avocat, Notaire Public JUILLET;e, à N.-B. fcdmundeton. Щ- B: L’entrée des classesJ.50c
Depuis les feux de l'aube aux feux du crépuscule, 
Le soleil verse à Bots ses terribles rayons;
On voit pencher la feuille et jaunir les sillons ; 
Voici les jours poudreux de l’âpre canicule.

35c m
iSSS-
pce.
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1 Des maintenant, И est temps 
de faire examiner, par votre mé
decin, l'écolier débutant de votre 
familk, afin de savoir s’il a quel
que état anormal qui réclame des 
soins médicaux.

Chaque année, parmi 
jtants qui vont à l’école pour ta 
première fois, les médecins exa
minateurs en trouvent bon nom- 
né qui souffrent d'au moins un 
défaut physique. Quoique ces dé
fauts ne mencent pas la vie de 
l'enfant, Bs sont pour lui un 
handicap très définitif.

Prenons comme exemple, l’en
fant dont fouie et la vue font dé
faut; cet enfant ne réussira pas 
au même degré que celui qui en
tend bien ou qui voit bien. Les 
aveugles et les sourds reçoivent 
des soins particuliers et une ins
truction oute spéciale, mais bon 
nombre parmi eux auraient pu é- 
'viter la cécité et la surdité. Beau
coup d’enfants encourent le dan
ger de devenir aveugles ou sourds 
sans que leurs parents le réali
sent, danger que les parents au
raient pu éloigner s’ils avaient 
soigné ces défauts dès leqr début.

Un enfan qui respire par la 
bouche, qui manifeste des symp
tômes de rhume de cerveau chro
nique, souffre d'un dbstacle à son 
développement intellectuel. Nous 
savons combien le travail nous 
semble difficile quand nous souf
frons de rhume de cerveau. Les 
causes les plus fréquentes de ces 
symptômes de rhume cjiez lés en
fants sont les végétations adé- 

tmokfes,,et leur ablation complète 
est 1e seul traitement à instituer.

L’enfant qui souffre de maux de 
dents ou de gencives sensibles 

,ne s’occupera guère d’autre cho
ses que ses souffrances. Des dents 
.bonnes et saines et une bouche 
p opre sont un grand élément de 
santé et de bien-être pour toute 
la vie. Il faut donc consulter le
dentiste (Çégitliorement et faire 

•soigner les dents de l’enfant a- 
\ant son entrée à l’école.

Les traitements de oute sorte 
s'imposent dès nfaintenant, et 
l’enfant se rétablira durant l’été 
pour pouvoir entrer à la classe au 
commencement de l’année scolai
re et poursuivre ses éudes sans 
interruptions.

Il est possible de corriger la 
plupart des défauts physiques.Les 
enfants en grandissant ne se gué
rissent pas de cès états mais les 
voient s’aggraver. Pris à leur dé
but, les défauts physiques sont 
relativement faciles à guérir et 
f’enfant n’est pas gêné par des 
obstacles à son succès. Les pa
rents on un devoir envers leurs 
enfants de les faire examiner par
kur médecin afin que celui-ci 

puisse corriger les défauts physi
ques qu’il pourrait trouver chez 
eux, et les preprer ainsi pour l’en
trée des classes.

É Avocat b
J.-E. MICHAUD І

Bureau: rue St-Françoia,! 
Ж autrefois occupé par M. Ж 

Plus Michaud. 
Edmundeton, N. В.Є

CollectionI J.-A. CHAREST,
Juge de Paix — Com
missaire— Com l’uprêmo 
Spécialité collection des 

совдЙєе et prompte 
remise

ST-JAÇQUES, — N.-B.

14 L.TS. Bonavcnure, doct. 
15[M.jS. Henri ; S. Eutrope.
16 M.|N. D. du Mont-Carmel.
17|J. (Stc M.-Mad. Postel.
18|V.(S. CamPle de Lellis.
19]S. (S. Vincent de Paul.
20ІР |yie ap. Pent.
21 L.ISte Praxède.
22 M JSte M. Madeleine.
23 MIS. Apollinaire, év.
24|J. ISte Christine, v. et m. 
25|V.1S. Jacques, apôtre.
26|S. |Ste Anne, mère de la B.V.M

Le chant des nids a fait place au chant des grillons; 
Un fluide énervant autour de noue circule;
La nature, qui vit dans chaque animalcule,
Fait frissonner d’émoi tout ce que nous voyons.

les en-
-

Mais quand le boeuf qui broute à l’ombre des grands chêne. 
Se tourne haletant vers les sources prochaines,
Quel est donc, dites-vous, ce groupe échevelé.

g
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"jtiterl J. DIONNeI
_ І BA. I
” Avoi *, Notaire Publie I

ri%
Qui frappe les échos de ses chansons rieuses? 
Hélas! C’est la saison des vacances joyeuses.... 
Comme il est loin de nous ce beau temps envolé.

27|D.|VIIe ap. Pent
28[L.ISS. Nar., Cel. et Vict. 7 
291M.|Ste Marthe 
20(M.ISte Juliette.
31 jj. |S. Ignace, conf.

Louis FRECHETTE
:

S0YEX DES FORTS.... -Même chez moi, vieux lâche,
qui a passe toute ma vie a rougir 
de ma foi?

....Même chez moi, pauvre sen
suel, roulé dans tant de boues....?1 

—Oui, même chez toi....
—Un enfant ferait cela—?
—Cet enfanSt-là, c’est ton en

fant....
—Tout de même.... ma raison !.. 
—Ton coeur, heureusement, a 

des raisons que ta raison ne com
prend pas....

La messe est terminée.... 
Là-bas, sous les grandes orgues 

un carré de solei’ se découpe 
Dans ce carré de soleil un évê

que.... un vied évêque à barbe 
blanche, entouré de toute une fou-

DONNE LA SANTE 
A UNE FEMME 

DE SAINT-JEAN
Architectes

.La grande nef est vide.
Tous les parents iFencadrent 

dans les bas-côtés.
Un long tapis descend du maî

tre-autel et s’en va, au travers des 
banquettes recouvertes de velours 
îouge, jusque dans la rue.

Deux coups de hallebarbe re
tentissent sur le pvé, solennels....

Alors, les grandes portes s’ou
vrent, les suisses apparissent, et, 
derrière eux la longue théorie des 
enfants qui l’avancent pour être 
confirmés.

Le sacrement de l’avant-veille 
rayonne sur leurs visages.

Les garçons sont graves; les 
jeunes filles, recueillies. Pas une 
tête ne se tourne, à droite ou à 
gauche, pour çhercher un père, 
une mère. Tous sont sous l’empri
se de ce qui va se passer.

Et, <là-haut, du grand o*gue, 
descendent les paroles du canti
que traditionnel :

Troupe innocente 
D’enfants cfièris des deux....

Légemes de saisonBEAULE & M0RISSETTE
ARCHITECTES

SPECIALITES : Edifices publics et religieux,
constructions à l'épreuve du leu.

—Les pois des phts fins s’ac
commodent au sucre ; ks gros 
servent pour ragoût ou purée, 
être mangés fraichementmwmw :

—Ьф haricots verts doivent 
être mangés fraîchement cueillis. 
On enlève les deux extrémités.

—Les meilleures carottes sonr 
courtes et d’un rouge foncé. Dans 
h. bomnt saison elks peuvent être 
grattées, mass l’hiver, il vaut 
mieux les éplucher 
pointues de terre.

—И faut choisir les navets bien 
blancs et bien fermes* On peut 
conserver les navets sur la paille.

—Les betteraves peuvent être 
cuites au four ou à Veau. Il vaut 
mieux les faire cuire au four car 
alors elles sont plus sucrées et 
ont plus dàsaveur.

-—Les choeux-fleuTs doivent 
être blancs et bien fermes, les 
choux ck Bruxelks doivent être 
très verts sans feuilles jaunes 

—-Les concombres doivent être 
choisis très droits. Les verts sont 
meilkurs que les jaunes.

—L’atfbeigine ne doit se man
ger que parfaitement mûre sans 
quoi dite pourrait incommoder 
par son âcretc.

—Les champignons doivent 
doivent être très frais. Il faut se 
défier des champignons qui ont 
k chapeau étalé, ks lames noi- 

Iil y a des garçons qui se dres- râtres. 
sent en une attitude de chevaliers. —La laitue doit être blanche et 

Des petites filles, les yeux fer- pommée ; la chicorée fine et blan- 
mes, sont des anges ; et la lumiè-, <*e ; la scarok ou escarole doit 
re intérieure de leurs âmes fait, être choisie blanche et lés feuil- 
doucement resp’endir leurs visa-

“Sargon m’a remis en bonnet 
conditions et je suis maintenant 
plus forte au point que je pu* s 
fake mon ouvrage domestique 
moi-même pour la première fois 
depuis dedx ans. L’indigestion
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Auditeurs Pour La Ville de CampbeUton ■
Lee Comtés De Reetlgoucbe Et Gloucester, M/B. ■■

Bureau: St-Jean, -r- Moncton, — Campbellton, N. В * I

|le.P. Lansdowne Bclyea
Cet évêque avance.... Ез ce 

saint Loup de Troyes....? Est-ce 
saint Germain d’Auxerre.... ? Л 
seize cents ans de distance, on 
pourrait se poser la question. 
Léglise, toujours si jeune, reste 
tellement toujours la même !

Aujourd’hui, c’est Mgr de Gué- 
briant, supérieur des Missions 

t'trangères.

C A.-C. F. A. Є. A. - C. F. A.

IBS BELYEA ET MCNffiCE 1 .

N.B.

Avec une harmonie parfaite, 
les bnacs se garnissent, les uns 
après les autres.

Du côté ck lfcpitre, ce sont les 
brassards. Du côté de l’Evangfle, 
la neige des voiles immaculés.

Vraiment, le çiel a visité la ter
re, et, dans l’église on sent que la 
prière monte de partout.

Et le monte de l’autel.
Elle monte du coeur de tous 

ces enfants.
ЕИе monte de l’âme des pères

et des mères..... des grands-pa-
de leurs province.... de ces grands- 
rents, souvent accourus du fond 
de Heur province.... dfe ces grands- 
parents qui avaient rêvé de voir 
ce jour.... qui avaient dit secrète
ment à Dieu : “Ne m’appelez pas 
avant que j’ai vu mon petit-fils....

petite-fille en cette heure so
lennelle. Après....? Et bien ! après, 
que votre sainte volonté soit fai
te.... Mais après seulement....

Un grand silence descend sur 
l’assemblée.

Les enfants sont entourés des 
vivants, et aussi des morts. .. des 
grands morts, attentifs dans l’in
visible.

Les deux mains étendues, l’é
vêque appelle sur ces petits les 
dons du Saint-Esprit.

Puis, à chacun, lentement, at
tentivement, il impose îe Saint 
Chrême.

A. E. MICHAUD, Mme ELIZABETH BROWN

était mon trouble principal et la 
diète liquide que je salivais sem
blait aggraver ma condition par
ce qu’eue ne fournissait pas assez 
de nourriture, J’étaiis nerveuse 

et ne pouvais dormir. Six bouteil
les de Sargon m’ont ramené l’ap
pétit. Je mange même de la vian
de et des patates sans un signe 
d’indigestion. J’ai surmonté ma 
nervosité, je dors bien et je me 

force nouvelle.
Les Pilules Sargon sont un 

traitement merveilleux pour la 
constipation. Elles ont régularisé 
mes intestins facilement, d’une fa
çon naturelk et devraient tou
jours être prises avec le Sargon.” 
Mme Elisabeth Brown, 229 City 
Road, St-John, N. B.

Sargon est en vente enxclusi- 
vement à la Pharmacie Van- 
XVart, Edinundston, N B.

“PEOPLE’S MARKET*
L; Viandes fraîches — Epiceries — Poissons 

Fruits — Légumes.

Telephone. 18Л1
Prompte livraison à domicile en tout temps.
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sens uneles causantes, c’est 
qti’efle est tendre.i fc. A. M. SORMANY

^*RAYONSX — TRAITEMENTS ELECTRIQUES

DE TOUTES SORTES

une preuve
dure ges.

L’évêque est content.
Même à lui, à ses cheveux 

blancs, à son vieux coeur, cette 
jeunesse vibrante fait du bien.

Alors, il lui parle, paternelle
ment :

“.. .Mes che-.- petits. Il faut 
être des forts.. Il faut estimer 
votre foi... Croire!.... c’est toute 
l'aristocratie qu’on croit. Que 
roes êtes heureux de vivre en 
une telk atmosphère.. ! J’ai été 
quarante ans en Chine ... Quelks 
détresses d’âmes....! Sur la de- 
nfctnde du Pape, j’ai pénétré, an 
péri! de mes jours, dans la Sibé
rie bokheviste ; e j’y ai trouvé 
des chrétiens qui, depuis cinquan
te ans, attendaient !e sacrement 
que vous venez de recevoir.

“....Alors, gardez-le comme un 
dépôt sacré !. .. Soyez toujours, et 
partout, l’expression.. ,i le parfum 
même du Christ.... Le vieil évêque 
que je suis veut vous bénir de out 
sou coeur’’—.

—Les tomates très mûres sont 
bonnes pour ks sauces. Prenez- 
les un peu moins mûres si vous 
voulez les farcir.

A
iton.

Les Meilleurs Parfume 
* Poudres â Toilette 

eont à la
PHARMACIE BREAU 

Edmundstee, N.-B. 
EDMUNDSTON, N. B.

I . Elle monte aussi, la prière, du 
fond d’âmes abîmées par le mon
de rouillées par l’indifférence, en
venimées par la défiance et lh hai
ne....

Heures de taureau.—
8 heures à midi — 1 hre à 4 bras de l’aprâs-mldl 

— 7Ж 9 heures du soir ou par rendez-vous.
Pour questions et 
■■ntt en général, écrire à l’as- 
eodation Médicale Canadienne

on l’a 
’un des 
e plus Achetez le» Marchandises 

ANNONCEES 
Compares et Choisi sees

184. rue Collège, Toronto. Une 
réponse personnelle sera envoy 
it per écrit. Nous ne rèpon-

Oui.... on ne pensais pas. .. on 
fût sin’aurait pas cru que ce 

beau ! si prenant !....
On s'imaginait qu’on était en

fin devenu des brutes.... que Dieu 
....la communion.... to prière. .. le 
ciel, tout cela n’était plus que des 
mots.... de pauvres mots, derriè
re lesquels il ne restait plus rien.

Tant de lots.... tant de journux 
... tant de moqueries avaeint pas- 
sé par là, bavant sur tout.

it Fox-

Dr. У AtYRE LEBLANC chant M le
nt: -le 
:adenax 
; mais 

irrivê— 
-que la 
ІЄ fonc- 
, tandis 
ctionne 

moins 
us?

PEINTURE GARANTIE
RED LION

DENTISTE
Gradué, de l’Université Dentaire de Balti

more, Maryland, annonce l’ouverture 
■ de Son bureau dans l’immeuble 

Long, rue Canada. Il est 
maintenant prêt à

servir le public.___________

GRANDE DECOUVERTE
*

Lorsque la plus stricte économie est nécessaire, 
nous recommandons ces Peintures Préparées pour 
usage Intérieur ou Extérieur de bâtisses, ainsi que 
peinture pour plancher, choix de 25 couleurs, Blanc 
et Vert indus. Vous économises en tenant vos mai
sons bien peinturées.

EN VENU A 95c LA HNTE

Et puis!.... F.t puis!-...
Un écho inattendu répond dans 

le fond de l’être et fait tout tres
saillir.

On, n’est donc pas mort à ta 
voix, ô Christ....?

Sous le tas de cendre, de ruines 
d'immondices, elle vit donc tou
jours, le petite étincelle....?

Et, à cette étineelk ... on k sent 
<eu ce moment, la flamme peut en
core se rallumer.,..

—Même chez moi, vieux scep
tique, qui applaudit jadis à toutes 
les persécutions... ?

:L Et il sjen va lentement, arrête, à 
chaque pas, par les tout petits 
qui venknt, eux aussi, une béné
diction.

Et, en le voyant ainsi s’en-al
ler, c’est le même envoi de sou
venir.... Saint Martin de Tours....? 
S|int Loup re Troyes....? Saint 
Germain d’Auxeme? La fresque 
du Pii vis de Oha vannes du Pau- 
ihéon.T^? Us mêmes dangers... 
la même force. .. ks yeux sur k 
même idéal.

Ah! petits confirmés, qui allez 
à la hetaille de la vie. oui, gardez 
à jamais k souvenir de votre cof-

Eoyez meilkurs chrétiens que

Nous vous passons k flambeau, 
pis éteint, certes L...

Mais faites* britier

ux jours troubles, pensez

“**"• ’"•'•'%
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te-deux conciles importants у ont 
eu lieu. Saint Cyprien appartient
дмузі à l’église africaine.

Carthage eut comme Rome ses 
mantyrs. L’amphithéâtre, dont on 
trouve îles ruines, fut le théâtre 
où un grand nombre de chrétièns 
versèrent leur sang pour confes
ser leur foi. Après Rome, aueunr 
ville n'a enfanté autant df 
t>rs. Un récit bien touchant est 
ce uі que nous faisait hier M. 
Louis Bertrand du martyre de 
Sainte Perpétue, jeune patricien
ne, avec son esclave, sainte Féli
cité, dont le Père Delattre 
trouvé, en 1907, le lieu d’inhuma
tion. C’est l’abondance des 
l'îs caith.ïginois qui a inspiré à 
icrtullien ton mot célèbre et 
Men vrai : ‘ Sanguis murtyrum, 
m»*r Chrisri&ntorum—Le sans des 
martyrs est une semence de chré
tiens”.

R pSÉIÜll wm'
11. J

LE CONGRES EüCHÀKJSlKjUE DE CARTHAGE Vr 'Maux de tête disparus
“Comme par enchantement’’ 

dit M. A. Chatigny. Des milliers 
écrivent que les malaises des 
reins et de ta vessie, h constipa
tion, les indigestions, les gaz, les 
maux de tête disparaissent en une 
nuit avec “Fniit-4-tives”. Les 
nerfs s’appaisent. Le sommeil re
vient de suite. Demandez “Fruit- 
à-tives” à votre pharmacien au
jourd’hui.

-

tedeHaTunis, 11 mai 1930 eût été facile d’acheter hier, si 
Depuis mercredi matin 7 mai ,lous en avions eu les moyens, des 

tapis de $500. Le touriste de 
sage à Tunis et à Alger ne doit 
pas manquer d’aller visiter es 
souks, qui caractérisent si bien à 
ses yeux le peuple arabe.

La Tunisie est principalement 
agricole. On y cultive surtout les 
olives, la vifine et le blé. En 
tains endroits, le sol est très fé- 

Avant de parler du Congrès, rond Les b rinçais y introduisent 
disons quelques mots de Carthage tranquillement des cultures 
de Tunis et de la Tunisie, afin de vel’es et lint pénétrer le machi- 
faire connaître au moins sommai- n’<me agricole. Les métaux y 
rement le cadre où se déroulent SOIW abondants, 
ces imposantes assises de 1a ca 
thoKcité.

. з sa faitiill 
: —Les 
et Roy, і 
tréal, ét

S0UMISSI01lés voyageurs du “Devoir” sont à 
Tunis et Carthage, deux villes sé- 

di stance de quel
ques douze milles qu’ils franchis
sent commodément plusieurs fois 
le jour, pour suivre les manifesta
tions du trentième congrès eucha
ristique et pour visiter la région 
tunisienne.

і(ÿULYUDXUU cobmiA fob
^VflAJbOTVrCX&b «ÔUÙJûfeb
Âwwt WvniLÎahb*. àtlOkâ
mauuul.
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POUR DRAGAGE І treal, et 
ftégh C
dernière

mar-paiees par une

flDES SOUMISSIONS CACHE
TEES, adressées au soussigné 

et portant en suseription les 
mots: “Soumission pour dragage, 
à Bona venture, P. Q.”, seront re
çues jusqu’à midi (heure avan
cée), le vendredi 4 juillet 1930.

On ne tiendra compte que des 
soumissions faites sur les formu
les fournies par le Ministère et 
conformément aux conditions 
mentionnées dans lesdites formu
les.

On peut se procurer les devis 
et formules de soumission com
binés en s’adressant au soussigné, 
ainsi qu’au bureau de l'ingénieur 
de district, édifice St. Lawrence 
Power, Rimouski, P. Q.

Les soumissions devront com
prendre le remorquage de la dra
gue et ses accessoires, aller et re
tour.

Les dragues et autres outilla
ge qu’on se propose d’employer 
pour ces travaux devront avoir 
été dûment enregistrés au Canada 
le ou avant le trente et unième 
iour de décembre 1929, ou avoir 
été construits et enregistrés au 
Canada depuis ladite date.

Un chèque égal à 5 pour 100 
du prix du contrat, fait à l’ordre 
du Ministre des Travaux publics 
et accepté par une banque à char
te, devra accompagner chaque 
soumission ; dans nul cas le chè
que ne devra être moins de cinq 
cents dollars. On acceptera aussi 
comme garantie des bons du Do.

ьЗаемйлїі
•гпаггЗкС
césiasti-ques était très grand. S. м пїе!*ттт«о
E. le cardinal Lépkier, légat pon- DESJARDINS,
tifical, était entouré de cardinaux . . Secrétaire,
d’évêques et de prélats. Les pré- М,пД8*еге de.s travaux publics, 
très et les religieux se comptaient 0ttawa- ,e 25 Jum. 1930. 
par milliers.

Les voyageurs, généralement 
gais ouristes, devenaient recueil
lis au moment des cérémonies et 
attentifs aux sermons et aux dis
cours. Les indigènes et les Tmii- 

comp- niême non catholiques, é-
te le Canada français comme l’un talent gentils à l’égard des ron
de ses niti.ieurs champs de recru- K™ssist!ees et regardaient avec 
tement. Une centaine de Pères regPect se déployer sous leurs 
Blancs au moins viennent de chez У®11* la majesté du rite catholi- 
nous. Les noms des PP. Forbes 1ue A notre connaissance, pas un 
(■fière de S. G. Mgr l’Archevêque seul іпсккпі regrettable n’a eu 
d’Ottawa), FWlion et Déry nous 'I,eu 9ui P1*** être interprété 
font honneur grandement. Et tou comme un manque de respect, 
te une phalange de jeunes Pères ^'e^a nous a"mènc à dire que la 
se préparent à marcher sur leurs F7a.nce. a généralement fait un 
traces. Il nous a été donné de choix judicieux des immigrants 
rencontrer entre autres, cette se- ”e ,a ТипІ9Іе. parce que, jouissant 
maine, les Pères Larochelle (de seufem*nt d’un protectorat 
Saint-Isidore), Simard (du Lac ce Ws' el,e a cru devoir bien im- 
Saint-Jean). Flavius Ouellet, le P,esslonner les indigènes en è- 
P. Gauthier et une dizaine d’au- vrtant d’y laisser aEer des 
tres qui, sans oublier leur patrie 
d’origine — leur grande joie de 
voir des Canadiens en est la preu
ve—semblent se délecter dans 
leur vie d’étude et d’apostolat. Au 
reste, le site de Carthage, où se 
trouve l’une des maisons des Pè
res Blancs, est unique au monde 
avec sa nature si grandiose.

Ce sont donc les chapitres les 
plus impressionnants de l’histoi- 
re d? l’Eglise qui ont jnspiré au 
comité permanent <|es Congrès

—M. 
ètai de 
Semaine
| —Mil 
Edmée 
Ida Lat 
Fournie 
sont rev 
dans leu 

—Mit 
tournée 
passé d 
phez M 

—M. 
à l’hôpi 
tion J 

dernier.
—Eta 

cime C; 
Lewis 

—Ma 
Ifs mar 
ne Cyr 
tflroqu

ccr-
a re eucharistiques la pensée de tenir 

cette année leurh assises à Car
thage.

Panions maintenant du don- 
grès, laissant ne re plume courir 

se" selon les capri. із du moment et 
abandonnant à d’autres la tâche 
de faire à tête r :po:ée des arti- 

... . , ,, des dignes d’être conservés.
I. invasion musulmane, qui de- Quant à nous, voyagent s pressé, 

i nta en o9l\ fut une terrible é- nous nous bornerons à broder 
preuve p .ur 1 Eglise d Afrique, quelques réflexions en marge des 
Car.huge q.n avait été reconstnn- réunions et des cérémonies qui 
te apres les guerres puniques et viennent d'avoir lieu à Carthage 
qui avait meme connu la véritable et dont les agences internationa- 
grandeur au debut de l’ere rhré- donales de nouvelles auront de- 
renne, au temps de l’occupation pUis longtemps porté les échos en 

romain?, fut détruite mie seconde, Amérique, quand nos lecteurs pa- 
fois et 1 Eglise sans quitter la tients consacreront un instant à 
p.aee, dut voir diminuer le nom- ja lecture de ces notes, 
nre et ! important; de ses diocè
ses. Aussi entend-on dire

marri on -

K Vo 'à eu quelques sorte le va 
dre géographique, êri'nomique et 
politique de l’endroit où a eu lieu 
le congrès. Le cadre historique et 
religieux est encore phis intéres
sant. Tunis est une ville relative
ment r t rente C!st Carthage qui 
était la métropole non seulement 
de la Tunisie maie de tout le noril 
de I Afrique. C’est au septièm- 
siècle avant Jésus-Christ que re
monte la fondation de Carthage, 
p.v les Phéniciens, sous la direc
tion ci’une princesse tyrienne, Di- 
don. Carthage devin} en peu de 
temps le centre d’une

La Tunisie est un Etat de 1000,- 
000 kilomètres carrés, peuplé de 
2,000,000 d’habitants. Arabes mu
sulmans pour la plupart. Elle est 
située au nord de l’Afrique, sur le 
bord de la Méditerrannée, voisine 
de l’Algérie. La capitale 
Tunis où règne un chef, le Bey. 
qui ne gouverne guère, mais ad
ministre sous la tutelle du minis
tre résideqt délégué par le gou
vernement français pour contrôler 
l'administration de ce

I
і en est M|t

Ш

“MREDROSE
цлішш."

*■ protecto
rat. Le protectorat français de Tu 
nisie est vieux dfc 49

ciuram- Le Congres a été splendidle. 
ment; un peu métaphoriquement. Les autorités civiles, tant métro- 
que 1 , -g о se d Afrique est en voie politaines que focales, arabes aus- 
de renaître. La vente, c est qu’-.i si bien que français, ont tout fait 
elle nest jamais morte, mais qu’-ï pour faciliter l’organisation du 
elle a grondement souffert. Sans Congrès eucharistique. Et cette 
cesse, Eglise souffre et ses souf- organisation n’étai tpas une mince 
trances, permises par Dieu, assu- affaire, car les congrès eucharisti- 
rent mieux que quoi que ce soit, ques engendrent les rassemble- 
apes le secours divin, sa survi-! ments les plus considérables' et 
vanre et la fécondité de son oeu- Carthage n’est guère plus qu’un 
vre. Ce rest pas une renaissance grand nom historique, puis Tunis 
qui s opéré en ce moment 'll côté n’est pas une ville généralement 
de Carthage sous le g.oneuà épis aménagée pour recevoir les fou- 
copat c d S. G. Mgr Lemaître, di- les. Quoi qu’il en soit, f’accommo- 
gne continuateur de l'oeuvre coin- dation fut 
mene?e f>ar le cardinal Lavig’eiie.

La conversion des Arabes est 
difficile, mais elle s’a

morce. Autrefois, un Arabe de 
Tunis емU convaincu d’avoir ac- 
comp ! -m > xploit méritoire quand 
il avait tué un chrétien.

ans, le Bey 
en 1881, ayant demandé à la Fran
ce. de l’aider à mettre l’ordre dans 
son royaume. L’influenice du 
grand cardinal La-vigerie, fonda
teur de la communauté des Pères 
Blancs, a contribué largement à 
аіще-пег cette solution heureuse 
pour la France comme pour la 
Tunisie.

puissante 
république maritime qui porta 

ombrage à Rome. Aussi la rivalité 
de ces deux villes amena-t-elle 

fameuses guerres puniques au 
cours d ^quelles s’immortalisa An- 
tiibal, héros à qui la victoire 
rit pendant longtemps, qui (*t 
trembler la fière Rome républicai
ne, mais qui finit par être vaincu 
laute d’entente avec les autorités 
carthagionoises.

Les archéologues, le savant Pè
re Delattre surtout, nous démon
trent chaque jour davantage la 
grandeur et la puissance de Car
thage, en exhumant du sol dete 
vestiges d’une éloquente signifi
cations. Puissent ces fouilles être 
poursuivies jusqu’au bout 
de la mise en lumière d’un passé 
fameux et plein de leçotHs 
l’humanité.

Comme a Rome, il y eut à Car- 
thage une période chrétienne fai
sant suite à la période paienne, 
ear l'Eglise du Christ fit vite la 
conquête des âmes dans le nord 
de l'Afrique. Les Pères de l’Egii- 
se d’Afrique sont nombreux et 
jouissent d’une autorité

\

R. Qukuties- ETiqofmRMtse &0w««tVteME
les

cux-lâ qui ont en mains tes des
tinées du monde 1 •

Les personnages qui ont figuré 
durant ces grandes assises ne sont 
pas les moindres dans leurs pays 
respectifs. Il est doux de penser 
en quéile bonne compagnie on 
est quand on vit véritablement la 
vie catholique.

Les pompes grandioses de no
tre culte excrieur, avec le con
cours des esprits les plus distin
gués et les plus autorisés de l'é
poque, réchauffent nos coeurs de 
catholique#, ravivent notre foi, a- 
mènent la retraite du respect hu
main. Si Carthage n’a ni les pro
portions ni l’organisation des 
grandes métropoles modernes, 
elle possède, par contre, un site 
splendide, entouré des panora

mas -les plus inspirateurs ; ét ces 
ruines rappelant l'époque des 
martyrs, quel beau livre d’idéal 
chrétien ne constituent-elles pas 
dans des circonstances comme 
celles que nous venons de vivre!

Beaucoup de congressistes tons 
ont dit qu’ils n’avaient jamais 
rien vu de beau commenta céré- 
m’onie des enfants présentant des 
palmes aux martyrs de Cartlia- 

D’auhres en ont dit autant de 
fête des hommes qui a eu lieu 

le soir, parjjji les mines de l’nm- 
Ohitliéâtre où tant de chrétiens 
ont été jadis dévorés par lés bê
tes sauvages, dans un décor de 
flambeaux et de torches allumés 
au mlilieu <(Tune foule vibrante 
d’émotion en entendant le dis
cours de Mgr Tissier. Et que dire 
de la procession, puis de la béné
diction du Saint-Sacrement don
née en plein air du haut de la pri
matiale par S. E. le cardinal Lé
gat? C’était beau, c’était édifiant,

c’était élevant.
Je termine en notant que les 

Canadiens ont figuré comme enti
té distincte dans cette procession, 
Ils étaient fiers de parader à côté 
des délégations des autres pays 
et. d’attester ainsi officiellement 
eur caractère de catholiques. Au 
cours de la préparation du pro
gramme officiel, on avait omis de 
réserver pne place spéciale pour 
es Canadiens dans la procession, 
nais ceux-ci—au nombre de 250 
environ—ont fait en sorte que 
leur pays prenne place à côté des 
autres avec son drapeau, dans le 
cortège du Dieu eucharistique. Ils 
ont posé là un précédent qui les 
mettra probablement à l’abri, dé
sormais, d’oublis dont ils peuvent 
ré dispenser. Au reste, je dois dire 
pie, cette fois-ci, l’oubli a été ré-
aré a vec lia meilleure volonté du 

monde ; ce qui prouve une chose : 
même avec les meilleurs gens du 
monde, ils est bon de veiller 
ses intérêts.

Je relis hâtivement cette lettre 
et la dépose à la poste; il est tard 
et il faudra se lever bien matin de
main, car nous aurons norte plus * 
grosse journée de chemin de fer 
de touti_notre randonnée. Au re
voir donc à tous ceux qui daignent 
lire ces lettres écrites—passez- 
moi l’expression—à la diable.

Nous arriverons demain soir à 
«me, où nous assisterons aux 
fêtes du quinzième centenaire de 
saint Augustin.

Eugène L’HEUREUX.

souri

X La ville de Tunis a unie popula
tion de 200,000 âmes dont 45,t_00 
Français environ, 30,000 Italiens, 
plusieurs tuiliers de Juifs, etc 
Les Arabes sont en majorité ; ils 
sont paisibles, indo’ents, nulle
ment ambitieux et

(h<
deî
B,4 au
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baapparemment 

satisfaits de leur situation. Quel
ques-uns d’entre eux ont de la 
fortune. Leurs rapports avec les 
Européens sont excellents, 
dit-on. De plus, ils se laissent ga
gner peu à peu à notre civilisation 

Le quartier où se trouve notre 
hôte! Majectie—un hotel de luxe 
pour cette contrée—a l’allure d’u
ne ville très moderne, bien que 
l’on voit Arabes et Européens se 
croiser sur les trottoirs et 
dover dans les tramways. Nous 
.avons visité hier, dans 
tier arabe, les souks.

lente et

pri
Tr
triaujour

d'hui, ie= Arabes ont d’excellents 
rapports non seulement avec les 
chrétien» mais même—et j'oserais 
dire surtout—avec les bons Pères 
Blancs.

pour
Ca
Jet

entre els classes, entre les peu
ples.I foi

i- A propos de ces excellents mis
sionnaires. il est intéressant et 
réconfortant de dire lue la com
munauté des Pères B’anes

Que cet enseignement est beau! 
Comme И surpasse en grandeur 
ett n efficacité toutes les combi
naisons de politique internatio
nale, dont la faiblesse est radicale 
et incurable, et parce que l’on y 
fait abstraction des coeurs et des 
âmes! Les prisons et les coallitions 
n’ont jamais suffi à rétablir une 
paix durable et profitable chez 
les populations auxquelles on n'a 
pas enseigné la loi, la morale et 
la discipline. Aussi croyons-nous 
que l’enseignement pacifique de 
la Carthage et de la Rome chré
tienne—contrairement aux pré

tentions arrogantes entretenues 
pat ces deux rivales durant l’é
poque paie юте—est aujourd'hui 

le meilleur agent de paix dont le 
monde puisse se servir en ce mo
ment de répit où l’on prépare la 
guerre en parlant de paix. Puis
sent les voix les plus désintéres
sées comme les plus autorisées ê- 
tre entendues et respectées par

ticI

faiun qtiar-

de lahydinthe immense forré de 
ruelles couvertes, larges et huit 
ou dix pieds, bordées de bouti
ques étroites et basses où l’on 
trouve divers articles confection
nes par les Arabes. Il

і respectée. 
Le plus H lustre, le plus méritant, 
le plus constructeur d’entre C"— 
fut le grand saint Augustin, dont 
l’Eglise célèbre cette année le 

quinzième .centenaire d’entrée 
dans l’église triomphante.

Le siège archiépiscopal de Car
thage remonte aux tout premiers 
siècles de I’ère chrétienne. Tren-

ane sur un
Oieux
G
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y a aussi 
quelques magasins d’artides ori
entaux de grand prix; ainsi, il ge
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DEMANDEZ TOUJOURS LES PRODUITS 
DES 1000 MEMBRES CANADIENS

“Les Produits Martin”

le
sur

aven-
tuners trop suspecs. On nous lit 
que le gouvernement s'est mon
tré moins scrupuleux en ce qui 
concerne l’Algérie, véritable co
lonie où, par conséquent, la sou
veraineté de la MéHropdle est 

plus absolue.
Quels que fussent les sujets 

traités au cours des grandes réu
nions, on sentait chez tous les 
orateurs la grande préoccupation 
constante de manifester l’Eucha
ristie comme le symbole de l’a
mour qui doit unir tous les hu
mains ; et chaque fois que 
irait ce thème bienfaisant, les 
grossistes appartenant à toutes les 
nations applaudissaient spontané
ment cette expression de la loi 
d’amour que le Christ, après l’a 
voir prêchée, a voulu identifier 

lui-même dans le plus véné
ré de ses sacrements. -

C’est le représentant officie! 
et spécial du Pape qui, dès l’ou
vert ong du Congrès, a sonné hau
tement cette note d'amour, dans 
la phrase suivante : “Mes bien 
chers amis, mon grand désir est 
que la note caractéristique de ce 
congrès soit l'affirmation de l’a
mour fraternel dont l'Eucharis
tie est le symbole et le foyer. Je 
sésirerais que toutes vos études 
convergeassent à ce but; Plïu- 
csafistie, école (l’amour fraternel 
entre les individus et entre les 
nations, l’Eucharistie nous pour- 
sant à nous incliner vers nos frè
res malheureux pour leur tendre 
une main amie dans leur misère 
spirituelle et corporelUe, l’Eu

charistie qui, sans les effacer, at
ténuera les distinctions de races, 
l'F.ucharistine qui inspirera des 
pensées de cet amour mutuel qui 
esi la pierre de touche des disci
ples de Jésus-Christ. “In hoc co- 

gmoscent omnes quia diacipiili 
mei estis et drlectionem habueri- 
tls ad invicem”.

Mgr Tissier, qui avait pour su
jet ‘TEi#cha|ristie, créatrice im
mortelle des saints”, a aussi dé
veloppé savamment le même thè
me. D’autres orateurs ont éiv'»- 
ment appuyé sur la nécessité de 
remettre en honneur dans le 
monde Ha loi spécialement chré
tienne de l’amour et ont procla
mé l'Eucharistie élément d’unité 
et d'amour entre les individus,

M
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du Dr Laporte, de Clair, N.-B. 
tonique à $1.50 
en vente I la

PHARMACIE VAN WART

-— comprenant —
Cold Cream Linette. ...50c 
Vanishing Cream

Linette ...........
Message Cream

Linette ...........
Face Cream ........
Poudre Jacquelot 
Poudre à Bébés . 
Shampoo Cocoanut .. 50c 
Shampoo liquide 
Brosses à dents 
Lotion pour la

gorge et bouche .... SOc 
Eau de Floride 
Savon à bébés 
Savon d’Olive 
Liniment Anti-pain 1.00 
Crème Camphré 
• Mentol 
Onguent de moutarde 50c 
Onguent pour 

démangeaison 
Baume Catharre 
Salve pour cors ..
Tonique pour cors . 35c 
Beef Iron ft Wine
Nervo-digestif ........
Tablettes “Calmol” 

pour maux de tête 35c 
Gommes pour maux 

de tête 
Lotion pour la tête 35c 
Acide borique 
Sel d’Epeom, 8 oz .. 20c
Peroxide ............
Poudre à rata ..
Sirop pour vers
Cacao ............
Spot Remover 
Huile à machine, 4 oz 25c 
Poliahall

.. •ШAux cerises ......
Aux bananes ....
Aux noix noires 
Gingembre Jamaïque 35c 
Colorant rouge, 2 oz .. 25c 
Cocoanut Pie Filling 50c 
Lemon Pie Filling .. 50c 

LES EPICES

25c
...... 25c Ь50c 25c ЩÜ*45c Г 'ШШС

Canons étranges qui 
tirent de la nourriture

50c
50c
25c

Canelle.....................
Clou de girofle .......
Gingembre .............
Moutarde ................
Epices mélangés ...
Çoivre noir ............
Poudre à pâte, 1 lb .... 35c
Essence d’épinette .... 35c
Extrait de vin 

de gingembre 
DIVERS 

Boutons “Bachelor” .. 10c 
Presto ......
Camphre ..
Brillantine 
Bay Rum 
Poudreries
Parfums “Jacquelot” 50c 
Baume Analgésique .. 35c 
Syrop pour bébés 
Acetopirine (Aspirine) 25c
Poudre à pieds ..........  35c
Emplâtres ..........
Poudre à laver ...
Sirop Limonade 
Sirop Orangeade 
PRODUITS MARTIN

Liniment Martin....... 35c
Liniment Martin 
Remèdes des Familles SOc
Tonique Peuplier ......
Winter Salve ......  25c
Huile de Ricin 
Huile de Ricin 
Huile de Foie

de Morue ______  35c
Huile de Foie 

de Morue .
Huile d’Olive
Huile d’Olive ................60c
Huile camphrée ____  25c
Camphor Winter 

Green ....
Poli * métal

25c *,
75c 30c
35c 35c S

25c con
25c

j45cі 35cs
20c І■ 15c

і â50c Grains de blé et de riz sam 
leur forme la plus 

nourrissante

avec
35c 'tv.

7mm}tèeal 25c

LAIT
EAGLE

75c 10c
.... 35c 50c

'<5
25c 50c yoici des grains de Méct de riz que l’on the

savoureux, plus faciles à digérer, pim*-—” 
lissant»!

On place d’abord des graine de choix d.— 
d'énormes canons de bronze, que l’on fait 
ensuite tourner dans des fouis brûlants. Puis 
on les tirel Ceci provoque jusqu’à 12$ millions 

v de minuscules explosions dans chaque grain, 
ainsi que l’éclatement des innombrables cellules 

j qu'il comporte. Le grain est ainsi rendu aussi 
digestible que s'il a veie subi une cuisson de 
plusieurs heures. Et c'est comme cela que b 
Blé et le Riz Soufflés deviennent pratiquement 

> au*»? nourrissants que les céréales cuites et

PEV
25c

-©Je1.00

j1.50
35c

i
25c 25c

25c
m20c 50c

50c
25c -------------------------------------35c E b*50c 50c I...........  35c est l’aliment idéal de» enfants 

nourrie • au biberon, perce 
qu’il est salubre, de com
position uniforme, nourris
sant, le plus facile à digérer 
de toutes les nourritures 
artificielles et qu’lise prépare 
instantanément, dilué àl’eeu 
bouillante, naturelle. П eat 
employé plus que tous lee 
autres alimenta artificiels 

réunie.

1 I50c■es 50c I ri"Шй' Et quelle saveur.. quel croustillant, ce pro
cédé de préparation ne donne-t-il pas an blé et 
au riz! Les grains sont 

8 fois leur

50c 15c
LES ESSENCES

A h vanille____ ____25c
Au citron .....
Aux amandes

25c 1
soufflés à 
grosseur normale et pos
sèdent un goût d’amsnde 
qui fait le régal de toes 
ceux qui contingent.

Servez le Blé et le Riz 
Soufflés Quaker au déjeu
ner ou à tout autre repas. 
Ne faites pas manquer ce 
régal si nourrissant à 
votre famille. Chez 
votre épicier. The Quaker 
data Company.

■:
25c :■ ‘a V35c

-Aux ananas .. 25c 
., 25c

.... 50c
Aux fraises
Aux framboises ____ 35c
A la canelle....... ........... 25c
A l’érable
A l’orange......... .......... 35c
A b menthe

25c :\
mSi35c

.... 50c
45c LA cm BOKOBN. UMTrtB25c1 P3

J gDemandez lee Produits Martin à votre 
détaillant local

b thnt * Bt*4 Sntfi. «
.■M

; «
P. W. MARTIN, C.., Ui, EdmuiKblon, N.-B Quaker Puffed Wheat et Puffed Rice r
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«Ие de H. Adolphe Martin de St- 
Basik à M. Adrien Cyr, fils de M. 
Cyrille Cyr d'Edmundston ; Mlle 
Anna Corriveau fille de M. O .-la
ve Corriveau d’Iroquois, і M. Al
fred Blanchette, fils de M. Eu
gène Blanchette d’Edmundston.

£ DU
SACRE-COEU*
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i Є de crainte. Jusqu’à présent, nouai 
étions forts de l’appui des forts; 
contre la faiblesse de notre âge 

, nos maîtres nous protèges*
minique Degrace, Paul Emile nous soutenaient par leurs 
Rioux, Enoil Martin, Philippe conseils et leurs bons cxei 
Farah, Emile Hébert, Dosithée 
Mallet, Entitle Arsenault, Vau

ghan Richard, Raphael Leblanc,
JusqA Bacon, Jean Paul Douce,
Denis Lanteigne, Swéubert Pé- 
russe, Raoul Landry.

Diplômes de dactylographie— du monde.
Supérieur : Léandre Dupuis, Del
phi's Boudreu, Mélème Daigle,
Raoul Landry. Intermédiaire ; Fi
dèle Thibeaiïlt, Dosithée Mallet,
Emile Hébert, Alexandre Savoie,
Elie Bastarache, Switbert Parus
se, Raoul1 Landry.

—М/ Solyme Azaie, séminaris
te dé Halifax, es en vacances dans 
sa famille. r •

—Les révérendes Srs. Gaudreau 
et Roy, des Soeurs Grises de Mon
tréal, étaient en visite chez M. 
Régis Cyr et M. Aimé Clavette 
dernièrement.

—M. Jos. Murray de Caribou 
étai de passage à St-BasHe cette 
«emaine.

- —Mlles Marie May Clavette, 
Edmée Thériault, Edwidge Cyr, 
Ida Lang, Thérèse Martin et 
Fournier, étudiantes à Montréal, 
sont revenues passer les vacances 
dans leurs familles.

—Mme Levite A. Soucy est re
tournée à Ottawa «près avoir 
fiasse deux semaines 
phez M. Edgar Sucy.
, —M-, Paul Cyr est actuellement 
a 1 hôpital où il a subi une opéra
tion pour l’appendicite samedi 

dernier.
—Etaient de passage ici M. Al- 

cime Cyr, barbier à Madawaska, 
Lewis Bouchand, instituteur.

—Mardi matiq a été célébrés 
les mariages suivants ; Mlle Lean- 
ne Cyr, fille de feu Lévite Cyr, 
d Iroquois, à M. James Lavoie,

IBTHÉ Suite de 1a page 3 v?I et
Ж

:
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Désormais, nous serons seels; au 
lieu de nous laisser guider, nous 
aurons à nous diriger nous-mê
mes ; au lieu de nous laisser diri
ger par le bon exemple, nous an-

99-
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tons à réagir coure les dangers 3
MARIAGES:—

Lundi dernier a été célébré e 
mariage de M. Опік Laforge à 
Mlle Eva Desjardins M. Johnny 
Ivaforge servait de témoin à son 
fils et M. Jos. N. Desjardins ac
compagnait sa fille.

—Le même jour M. Alphée J. 
Poitras unissait sa destinée à Mlle 
DeCina Desjardine, fills de M. Jos 
îf. Desjardins. M. Joseph Poitras 
servait de témoin à son fils et M.
Alfred J. Desjardins accompa

gnait sa soeur.
La bénédiction nuptiale leur 

fut (Jounée par l’abbé F. Verret, 
curé de la paroisse. Pendant l’a 
messe un joli programme musical 
fut exécuté par l’abbé Fidèle Poi
tras, MM. Lévite 1-а forge, Adol
phe Cormier, Alphonse Michaud 
de Drummond, Adolphe Martin

tir. Adieu, doux moments ! No
tre enfance est terminée, les lut
tes vont commencer! Adieu! Le 
glas de ces beaux jours sonne 
tristement dans nos coeurs. Lors
que eons reviendrons, vous, chers 
maîtres, vous serez encore ici, 
nous 'l’espérons. Lorsqu’en 1939 
nous serons tous réunis dans cet
te maison. Révérend Père Supé
rieur, vous serez encore au mi
lieu de nous; vous nous donnerez 
encore, n’est-ce ps, de bons con
seils comme vous nous en don
niez cette année en classe de 

philosophie!? Nos coeurs n’auront 
pas changé, ils seront toujours 
dociles et reconnaissants. Mais 
ces murs et ou tes ces choses qui 
nous sont aujourd’hui si familiè
res ne seront plus les mêmes, el
les ne nous parieront plus du 
présent mais du passé.

Vous, chers camarades, vous 
qui avez été compagnons fidèles 
vous qui nous avez soutenus de 
votre gaité, alors que parfois de 
sombres pensées nous assaillaient, 
a. "ez-vous fin; votre cours, ou au
tre vous abar.d nné la lutte et 
renoncé aux bienfaits que cette 
maison veut vous procurer T Oh! 
ne soyez pas de cette catégorie I 
Que, si nous devons vous dire a- 
dieu ce soir, au moine que nous 
puissions compter sur vous pour 
continuer nos traditions.

Mais k temps passe et il faut 
nous séparer.... Au-revoir donc, 
chère Alma Mater. Au-ravoir, 
chers et dévoués pères, et, à vous 
chers camarades peut-être adieu ! 
Nous partons, mais nos coeurs 
sont remplis de souvenirs tels que 
partout où nous vous rencontre
rons, Pères ou camarades, 
serons toujours des fils ou des 
frères Nous voulons être de véri
tables enfants du Sacré-Cœur, 

marchant dans le chemin de la 
vertu et du devoir, à la lumière 
de cette étoBè de la mer, qui 
faire de nous de véritables 
dkns, après avoir fait de nous de • 
véritables chrétkns.

Pourtant, il reste une chose 
pour nous encourager; si nous 
sommes serfs, nous sommes bien 
avertis. Depuis notre plus tendre 
enfance nos parents noos ont 
montré où trouver la force. An 
collège, nos maîtres ont dévelop
pé notre volonté ; ils nous ont 
doiméune éducation catholique, 

ils nous ont dit que partout où 
nous irions nous trouverions un 
autel et que, dans k monde 
me au collège, il nous resterait 
toujours la prière et la commu
nion.

Chers pères, durant notre vk 
de collège, vous nous avez soute
nus ; lorsque nous serons éloignés, 
vous nous soutiendrez encore par 
vos bons conseils qui, ce soir, sont 
encore bkn vivaces dans notre 
esprit et que jamais nous n’ou
blierons- .

Mais que pourrions-nous vous 
rendre pour tous ces bknfaits et 
pour tous les sacrifices que vous 
vous êtes imposés à notre égard? 
En effet, que n’avez-vous fait pour 
nous? Vous avez passé, comme 
nous, par les bancs du collège ; 
vous avez sacrifié vos rêves d’un 
briint avenir : vous avez quitté 
vos familles : pour quelques-uns 
vous vous êtes mêm «éloignés de 
votre patrie. Tout cela vous l’a
vez fai pour nous, en le fa:sant 
pour l’Eglise et pour notre belle 

Acadie. Non. notre reconnais
sance reste impuissante devant 
tant de bknfaits. Pourtant, il nous 
reste une chose à faire; c’est d’em 
brsser, chacun à notre manière, 
votre idéal et votre cause afin de 
rendre votre oeuvre plus éfficace ; 
Dieu vous donnera la récompen
se. Oui, ce soir nous vous promet
tons, nous ferons honneur n col
lège. Plusieurs en franchissant le 
seuil de cette maison, chantent 
dans leur coeur leur “introibo ad 
akare dei". Ils seront, Monsei
gneur, sous vos drdres, les chefs 
du diocèse; les autres que Dieu 
n’a pas appelés au service de son 
autel! sortent en chrétiens fer
vents et convaincus ; ils seront 
les soldats du Christ, sans peur 
et sans reproche.

Et maintenant, nous allons par-

IX*. і

de Keegan, et Alphée Poiras.
Immédiatement après la messe 

îles heureux couples partirent 
pour un voyage à Québec, Ste- 
Anne de Beaupré, etc. Nos meil
leurs souhaits de bonheur les ac
compagnent.

—Mme Marcel T. Cyr est ac- 
uelkroent é l’hôpital St-Basiie 

pour quèlques jours; espérons 
qu’elle reviendra bientôt dans sa 
famille ou te rétablie.

mariage de M. Edouard Pelletier 
de S-Antonin à Mme- Jeanne La- 
plante de cette paroisse, veuve de 
EMe St-Pierre.

—Mardi 1er juillet M. Joseph 
Beaulku et Mlk Juliette Dubé 
unissaient kur destinée.

—Les 25, 26 qt 27 juin nous a- 
vions le bonheur d’avoir un tri- 
duutn dans la paroisse prêché par 
un père Oblat. Une foule nombreu 
se assista aux exercices. Les com
munions furent aussi nombreuses 
et édifiante fut la piété des fidè-

Sen visite . DISCOURS D’ADIEU 
par Emile Boucher de Montréal.

.Monseigireur,
Révérends Pères,

Chers Camarades :—
Tou* à l’heure, pendant la dis

tribution djes prix,—4a dernière 
pour nous—divers sentiments se 
pressaient dans nos coeurs.

Pour vour, chers camarades, 
qui allez revenir pleins d’entrain 
en septembre, c’était la joie des 
vacances, la joie de vous revoir 
bientôt dans votre famille, près 
de vos bons parents.

Pour nous, finissants, au lieu 
de regarder vers l’avenir, nous 
laissons nos esprits errer vers le 
passé. Nous nous revoyons à la 
première rentrée dans cette mai
son: pour les uns, c’éati en 1921, 
alors que pour la première fois le 
collège ouvrait ses portes ;• pour 
ie sautres c’téait un peu plus tard. 
Toute notre vie de collège, jus
que dans ses moindres détails 
s’est présentée à nous. Avec flous, 
le collège s’est organisé, fl a gran
di, Ses cours se sont perfection
nés. Nos vies ont été tellement 
liées à celle de cette maison que 
nous y croyions chez nous pour 
toujours. Pourtant, ce soir il faut 
se dire “adieu”! Désormais 
porterons le titre “d’Anciens” 

Désormais le collège, avec ses é- 
tudes, se sciasses, sa chapelle, ses 
congrégations, son cercle litté
raire et ses cours de jeux ne sera 
plus pour nous.

Cette pensée nous amène un 
Sentiment que nous aurions voulu 
banir de nos coeurs pour ne pas 
jeter sur la gaité qui, ce soir, rè
gne partout. Depuis quelques 
jours, nous faisons beaucoup de 
bruits, nous riions sans motif pour 
nous (tromper nous-mêmes et 
nous faire croire que nous étions 
joyeux. Mais voflâ que la tristes-

com-
6tl
1*
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COLLEGE STE-ANNE 
DE LA POCATŒRE—M. et Mme Antonio Bérubé 

de Montréal étaknt en visite la 
semaine dernière chez M. et Mme 
Loujs Bérubé.

—Mlk Estèlk Guérette était en 
visite dimanche dernier chez ses 
parents M. et Mme Ernest Gué
rette.

—Mlles Simonne et Alma Mor- 
neau de Kamouraska étaient en 
visite la semaine dernière chez 
M. et Mme Pierre Momeau et au
tres parents.

—M. Joseph-Blzéar Moreau, 
professeur dans l’Arkansas, passe 
quelque temps dans sa famille. M. 
e Mme J. A. Moreau.

—'M. Charles Pelletier de Wa- 
terbury, est actuellement en pro
menade chez ses parents M. te 
Mme Louis P. Pelletier.

—tM. et Mme Adélard St-Pier
re, Mlles Amanda et Albénise St- 
Pkrre, de Salem, Mass., sont en 
promenade chez fleurs parents M. 
et vMme Théophile St-Pierre.

—Miles Iréna Pelktier, Marie 
Nokt, Berthe Dubé, Jeanne Bou- 
rhard, étudiantes au Couvent de 
Notre-Dame du Lac, sont 
passer :ks vacances dans leurs fa
milles.

e—Mlle Florence Moreau, étu
diante chez les Urselines de Ri- 
inouski passe aussi les 
chez ses parents.

—Autres étudiants en vacances : 
Ernest ,fils de M. Louis P. Pelle
tier, Emile, fils de M. Louis Pel
letier, Lucien, fils de M. Georges 
Çastonguay, Gérard, fils de M. 
Alphonse Couturier. A 
nés vacances!

'Mlle Marie Dion, en prome
nade chez sa sœur Mme Geor
ges Çastonguay.

—Mflfe Lucian na Morin est 
riiez son frère M. Amédée Mo
rin pour quelque temps.
“M. et Mme Jos. Mailloux é- 

en visite chez $f. et Mme 
Qram Moreau dimanche dernkr.

Lundi k 30 juin a eu lieu k

: %

Elèves du Madawaska fréquen
tant cette institution l’an der
nier.

Cours Classique :
Philosophie senior : Wilfridnt que les 

imme enti- 
procession, 
ider à côté

Cyr.
PhMosophk Junior: Burton 

Burgess, Ludger Guy, Albert 
Lang, Ûlderic Nadeau, Alphée 
Marquis.

Rhétorique 
Belles-Lettres : Pierre Bélan

ger, Joseph Bernier, Armand 
Martin, Yvon Nadeau, Yvon Si- 
rois.

Le ministère des Travaux publics recevra jusqu’à midi 
(heure avancée), le jeudi 17 juillet 1930, des soumissions pour 
des réparations au quai, à Fairhaven, comté de Charlotte, N.- 
B., lesquelles soumissions devront être cachetées, adressées 
au soussigné, et porter sur Ikur enveloppe, en sus de l’adresse, 
les mots: “Soumissions pour des réparations au quai, Fair- 
baven, N.-B”. »

On peut consulter les plans et les formuks de contrat, se 
procurer k devis et la formule de soumission au ministère des 
Travaux publics, à Ottawa, au bureau de l’ingénieur de dis
trict, édifice du vkux bureau de poste, Saint-Jean, N.-B., de la 
Canadian Construction Association, 111 ruè Princess, Saint- 
Jean, N.-B., et au bureau de poste, Fairhaven, N.-B.

On ne tiendra compte que des soumissions faites sur la 
formule fournie par k ministère, conformément aux condi
tions mentionnées dans ladite formule.

lires paye 
bcielkment 
tiques. Au 
n du pro- 
it omis de 
ciale

: Camille Coté.

pour 
i recession, 
ге de 250 
sorte que 
à côté des 
u, dans k 
stique. Ils 
nt qui les 
l’abri, dé- 
s peuvent 
! dois dire 
і a été ré- 
olonté du 
tie chose : 

ns du

Versification: Ludger Belle- 
fleur, Unbain Lang.

Syntaxe: Darius Albert, Tobie 
Bélanger, Armand Labrie, Hervé 
Labrie, Hercuk Levesque, Odon 
Nadeau, Rodolphe Nadeau.
CoUis Commercial :

Elements ; Alban Boucher,Léon 
Ghaloux, Stanislas Chenard, Yvoft 
Landry, Léonard Martin, Gérard 
Michaud.

Troipième Année: Irénée St- 
Onge, Fernand Fortin.

Deuxième Année : Rosaire Four 
nier, Douait. Lavoie, Louis Mi- 
chaud, Albert Nadeau, Antoine 
Pelletkr.

Première Année: Abel Dubé, 
Joseph Daigle, Phydime Lavoie, 
Horace Miëhaud, Raoul Roy.

nous

nous

venues saura
aca-Un chèque égal à 10 p. 100 du montant de la soumission, 

fait à l’ordre du ministre des Travaux publics et accepté par 
banque à charte, devra accompagner chaque soumission. 

On acceptera aussi comme garantie des bons du Dominion du 
Canada ou des bons de la Compagnie du chemin de fer Ca
nadien-National, ou des bons et un chèque, si c’est néces
saire, pour compléter le montant.

Remarque.—On peut se procurer au ministère des Tra- 
publics des tracés bkus (blue print*»} en fournissant un 

chèque de banque accepté au montant de $10.00, payable à l’or
dre du ministre des Travaux publics. Ce chèque sera remis si 
le soumissionnaire offre une soumission régulière.

Par ordre,
N. DESJARDINS,

s gei 
e'rtler sur une

Les Meilleurs Parfumsvacances;tte lettre 
il est tard 
matin dr
oite plus ' 
in de fer 
e. Au re
daignent

—passez- 
liable, 
in soir à 
ttis aux 
inaire de

St Poudres à Toilette
sont à la

PHARMACIE BREAU

EXAMENSvaux ous bon-
Késultat des examens de juin, 

nés élèves du cours commercial 
du Madawaska:

Elements latins; Léon Clialoux 
17; Y von Landry, 4.4 ; Alban 
Boucher, 4.9; Gerard Michaud, 
4.9 Stanislas Chenari. 4.0; Léo
nard Martin, 4.8.

Troisième Année : 1 rénée St- 
Onge, 4.9; Fernand Fortin, 4.0.

Deuxième Année ; Antoine Pel
letier, 5.4; Rosaire Fournier, 42; 
Louis Michaud, 5.2; Albert Na
deau, 5.3 ; Donat Lavoie, 4.5.

Première Année : Abel Dubé, 
4.8; Horace Michaud, 5.4; Raoul 
Roy, 5.0; Joseph Daigk, 32; Phy
dime Lavoie, 4.3 ; Antonio Pelle
tier, 3.6.

“Et Ensuite Madame?”©i Id

•7

ÎEUX. Secrétaire.
Ministère des Travaux publics, ' 

Ottawa, k 30 juin 1930.L

Ir. N.-B. ґ F
—---- «éФ

VART Rêve qui se réalise après quatre-vingt dix-ans

I V
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EXAMENS de MUSIQUE @§SSllr

ШEl:
m

mі ■Studio de Mlk Nelida Martin.

Les élèves qui se sont présen
tés pour les examens au studio, 
samedi soir dernier, et qu 
eonservq 70- points et plus ont 
reçu leur certificat; '

Grade IX : Annette Lavoie, Ed- 
mundsaon, 94. ' „ 1 ■' 3

Grade V : Alfreda Charron, vil
le, 91.2; Monique Quel let, vKk 
94.1.

.
y і ont SiI

d Üs:

MOTRE téléphone ne sonne jamais deux fois pour le 
* V même appel. Nous sommes toujours là avec une ré
ponse courtoise — prêts à prendre votre commande pour 
Epiceries, Viandes et Légumes de Qualité,

!
:

>
ШЯ

Grade IV : Juliette Daigle, Ma- 
ilawska, 98.6; Priscille Frank, 
Frenchvilk, 98.8; Jeannette Dai- 
gfe. Fort Kent, 94.3; Stella St- 
Onge, ville,'97 ; Alphéna Dupais, 
ville, 98.1.

Grade III : Maurice Plourde, 
French viiie, 97.8; Carmel Franck 
Fnenchville, 97.6; Florence Long, 
Clair, 943; Carmen Long, Clair, 
887; Gertrude I-evasseur, Clair, 
907; Camilla Lebei, Edmunds-

à ГврвгжЬгісе: No. 51Dites si
Spéciaux du 4 au 10 juilletm і ::u Comptant Seulement

IPECHES
boite 2 Ibs

PUPPED WHEAT 
le paquet -------------- 14c20c

1 і42r 16e
SAVON LUX 2gç

CREAM mi WHEAT nnk 
«e paquet ....................... ZOU

sacr îsc

HOMARD Look de 
choix, 6

MARINADI 
eré, bout u os

93.2.
"I Grade II; Georgette Pelktier, 

Eimundston, 97.7; Blanche A! 
bot Mada.waska, 9S3; Maurice 
*” ", Madawas

ES Idéal au- 3
. ■

piі Jeea-|Xfiric ..52c
FIGUES Beckwith 9Л
botte і is---------------------- OUC

THE Red Clover COa
la livre-----------

CRISCO
botte і a>..................
_________ ________PUFFED MCE 1
le paquet ..... ........... ......... î

947
vian Michaud, Edmundston,

trade I: Thérèse Clair, Clair, 
3; Dorothy Steeves, Edmun-
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GRATIS
COUPONS D’ESCOMPTE

Des coupons d’escompte 
vous seront donnés, lorsque 
vous achèterez au COMP
TANT pour ia pleine valeur 
de votre achat. Lorsque vous 
aurez des cost • ons pour une 
valeur de $12.50 v -us aurez 
droit à une jolie cuillère en 
argent Rogers : voyéz le dos 
de votre coupon pour les au
tres cadeaux.

Ces coupons sont échan
geables en tout temps pour 
de l’argent à 1% de leur va
leur imprimée.

Obtenez une coutellerie 
complète en collectionant
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NOTES LOCALES |
—lip â'j; Я,-

IAu profit de l’Eglise de St-Léonard (Parent)—'M. Geo. McElroy est de re
tour de Benton, N. B„ où H s’est 
rendu pur assister aux funérailles 
de son frère.

—M. et Mme Edmond Dionne 
de Grand Sault ont passé le di
manche chez leur fille Mme Gros- 
sette de cette ville.

—M. et Mme Charles Dionne 
de Grand Sault visitaient leurs 
parents de cette vite dimanche 
dernier.

M. et Mme John Hennessey de 
Norwood, Mass., et M. et Mme 
Glenn W. Bassett de Lincoln, N. 
H.j sont venus en ayto visiter 
leurs parents M. et Mme John 
Moreau, pour deux semaines.

—Lundi soir dernier un groupe 
d’amies se sont réunies chez M. 
Frank Lebel pour fêter l’anniver
saire de leur petite Pile Camilla 
Un joli cadeau lui fut offert par 
amies suivantes : Georgette Pelle
tier, Simone Bernier Bridgite 
Nolan, Marguerite Coté, Mildred 
Belleifteur, Gaynéll McEfhroy, Do
rothy Steeves, Bessie Steeves, 
Georgiana Landry, Rita Lebel, 
Jeannette Pelletier, Irma Allain, 
Reginald Lebel, Carmen Lebel et 
Geo. Emile Lebel.

—iM. Maurice Bernier de Ri
vière du Loup est de passage en 
ville chez ses parents.

—L’hon. J. E. Michaud, MM. 
F. E. Fournier et Martin Thé- 
riault ont fait un voyage de pêche 
cette semaine. Malgré les mou
ches et autres m alla і ses ils sont 
revenus avec leurs paniers bien 
remplis de truites.

—Milles Simone et Thérèse 
Morel de Ste-Rose sont venues 
visiter M. et Mme Hervé Deschê
nes cette semaine.

—Le révérend Père Supérieur 
du Collège de$~ Eudistes de 
Church Point, N. E., était de pas
sage en ville dimanche dernier.

—MM. Réné Levesque Henry 
Dubé, Hervé Proulx et Pat. 
Fournier on fait un voyage à 
Campbellton samedi dernier, en

;r»4JSVotre succès ss mesure par votre compte de banque 
quel que soit votre revenu ou votre habilité person
nelle.—Plus d’une promotion, plus d’un succès d’af
faires qui vous paraissent rapides sont dus à l’é
pargne régulière intelligemment comprise.—Prèle- ’* 

régulièrement chaque semaine sur votre salaire 
quelques dollars et venez les déposer à un compta 
d’épargne où vous trouverez à votre service un per

sonnel courtois et compétent.

Les 6 et 7 juillet prochains.
Repas des mieux appropriés, servis sur le terrain — 

Jeux et amusements de toutes sortes — 
Plusieurs spécialités très intéressantes et attrayantes. 

Invitation pressante et réception cordiale.
B. Saindon, Ptre-Curé.

»&
La distribution du poisson se fait actuel

lement dans les eaux du comté de Madawaska.

Les membres du Club sont priés de donner 
leur aide à l’occasion.

■

Q SC

:
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La Banque a une succursale tout près de chez vous et accueil 
le avec b même courtoisie tous ses clients. > membres de 'ta succursale et vi

siteurs d’Edmundston.
Les cérémonies de ^initiation 

se déroulèrent sous la direction 
de Mme Georges Hudon, maî
tresse de cérémonies et Mlle Mil
lier. Les candidates étaient au 
;i ombre de quatorze.

Après la cérémonie -un déli
cieux goûter fut servi au Café Na
tional où toutes finirent la soirée 
avec le plus grand entrain.

—Mardi après midi les amis de 
Pernice Dufour ont fêté son an- 
ii, ver sa і re de naissance, et lui ont 
(présenté plusieurs jolis cadeaux, 
Après un succulent goûter toutes 
firent une promenade en auto. E- 
taientt présents : Branche Vanier, 
•Roberta Daigle, Maxi mil le Oueî- 
let, Adrienne Ouellette, Lorraine 
Dufour, Mac Rita Dionne, Mil
dred Dionne, Raybadl et Bernice 
Dufour.

-^-Norman Frechette, diplômé 
du Séminaire de Montréal passe 
ses vacances chez ses parents.

—«Mlles Lizzie Daigle, Alma 
Cyr, Simone Albert, Anna Guy, 
Cécile Daigle passe une semaine 
de vacances au chalet de M. Fre
chette au Lac Lo

—«M. Maurice 
place Mlle Alnna Cyr au bureau 
de M. J. J. Pelletier pendant l’ab
sence de celle-ci.

—Mlle Mary-Ann O’Donnell 
de Van Buren visitait ses amies 
cette semaine.

—-Mme Théophile Clharette de 
Waterbury, Conn., visitait ses pa
rens et amies la semaine dernière.

—M. H. P. Frechette et ses fils 
Norman et Maurice e M. Isaie L. 
Cyr ont fait un voyage de pêche 
la semaine dernière et sont reve
nus avec un beau lot de truites.

—Les pCongeurs n’ont pu en
core retrouver le cadavre du jeu
ne fils de quinze ans de M. et 
Mme Fned Beauflieu de Grand’- 
Isle qqi s’est noyé en se baignant 
meicreài dernier.

—M. Alex. Doucette voyageur 
de commerce de Fort Kent était 
de passage ici cette semaine.

—-Mme Leveille de Bangor vi
site actuellement sa (lie Mme 
Marck McDermott. \

—M. Everett Dionne agent d’as 
surance de Van Buren était de 
passage ici ces jours derniers.

—M. Benoit Collin est revenu 
chez lui samedi après avoir passé 
l’hiver à Pittsfield, Mass.

—MMe Yvonne Cyr de Pitts
field, Mass., visite actuellement 
ses amies et parents d’ici.

le 8 courant pour quelques jours. 
Ceux qui désirent le consulter de
vront donner leur nom à leur mé
decin de famille.

—•Les docteurs P. H. Laporte, 
A. M. Sormany et Honoré Cyr de 
St-Basile sont allé : assister à la 
réunion de l’Assoc'ation médicale 
de Témiscouata et Madawaska 
qui eut lieu à Rivière du Loup au 
commencement de la semaine. 
Tous les médecins se sont rendus 
à Notre Dame du Portage, le soir 
pour prendre Hé souper au nouvel 
hôtel de M. Pierre Boucher.

—Mme Charles Reed et Mlle 
L. Quenneville garde-malade de 
Montréal sont en promenade chez 
leurs soeurs Mmes Arthur et Ro
sario Pelletier pour une huitaine.

—M. Gérard Degrâce et Mlle 
Cécile Trudél de Shippagan, é- 
taient de passage en ville cette 
semaine en visite chez Mme (Dr) 
A. Desrocherjs.

f par le Chm de Chasse et de Mche de Madawaska, dans 
du comte-, pour la préservation de nos ressources aalu-

Publiée
l’intérét

LA BANQUE PROVINCIALE m
:EDU CANADA EXAMENSPrésident du Conseil d’Administratton 

L’HONORABLE SIR HORMIDAS LAPORTE

1er Vice-président
M. TANCREDE BIENVENU

a POUR LES BOURSES ECOLIERES 
— de la —

Société l’Assomption
Ш Lé* Sodé!2e Vice président 

M. S. J.-B. ROLLAND 
Président du Bureau des Commissaires Censeurs 

L’HONORABLE N. PERODEAU 
Lieutenant-Gouverneur de la Province de Québec

Vice-président du Bureau dos Commissaires-Censeurs
L’HONORABLE E. L. PATENAUDE
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'Si DIMANCHE LE 6 JUILLET

PRO0
à 2 heures — dans une classe au Couvent. Les candi
dats, filles et garçons, devront être âgés de 11 à 20 ans.Il CHS.-A. ROY, Gérant général. Г Lundi le H

8 hr es a.m. 1 
départ d’f 
blement d< 
l’Eglise. 
Маїк, tou 
hr p.m. Lu 
rimentale 
queitrs, cr 
fournis 
dursionnis 
sendwichc 

ins, etc. 
p.m. V 

plications 
différents 
ment.

m mm Succursale à Edmundston, L.-A. BARD, Gérant.

!' NAISSANCESK

Articles de Peche ! —Le 22 juin a été bapisée Ca
milla, Thérèse, Gisèle, enfant de 
M. et Mme Camille Lachance. 
Pau rain et marraine M. et* Mme 
Walter Lachance, grands-parents 
de l’enfant. Porteuse Mme Tom
my Bérubé, grand-mère de l’en
fant.

Une ligne d'accessoires de pêche complète:
Frechette Ærem-

HAMECONS LIGNES
6Уі hrs p.m.

fjlassique. 
7 . hrs p.m. '

—Le 27 juin a été baptisée Ma
rie, Thérèse, Isabelle enfant de 
M. et Mme Prank Lajoie. Parrain 
et marraine M. et Mme Isaac La
joie.

MOUCHES REELS
veillée sur

Mardi le 15 
7 hrs a.m. M 

du Collège 
7J5 hrs p.m. 

ИІ hrs a.m. 
gdculAure

PANIERS ETC. — ETC.

Grande Fete ReligieuseЖґ —Le 27 a été baptisée Mary, 
Vennie, Dorothy, enfant de M. et 
Mme Sam Carrol. Parrain et 
marraine M. J. Carrol et Mlle 
Thérèse Carrol.

—Le 26, a été baptisée Marie, 
Rosa, enfant de M. et Mme James 
Reatty. Parrain et marraine M. 
Isaac Doiron et Mlle Louise Hé
bert.

—M. et Mme Lionel Gagnon et 
une amie de Chicago étaient de 
passage en ville hier, les hôtes de 
M. et Mme Geo. I. Thériault, en 
route pour Montréal, aorès avoir 
visité M. et Mme Levite Gagnon 
de Frédéricton et autres parents 
de la viïïe et la région.

—M. T.

Nous Emettons les Permis pour Voyager 
dans les Forêts.

8— à —
RIVIERE-VERTE — DIMANCHE 13 JUILLET acres і 

fesseur 
rs m. Di’ 

p.m. D 
p.m. S

Nos Coupons d'Escompte vous Economiseront 
de l'Argent sur Vos Achats. ORDINATION SACERDOTALE Êde l’abbé Damas eThibodeau, par S. G. Mgr Chiasson, 

— à 9.30 heures du matin. __MADAWASKA
MERCANTILE

COMPANY

Flranklin Thériaalt, 
membre du bureau des ingénieurs- 
électriciens de l’Illinois Bell Tele 
phone Co., de Chicago, est aetmî- 
lemen en promenade chez ses pa
tents M. et Mme Geo. I. Thériault 
de cette ville.

—M. Camille Léger, bachelier . , _
ès Arts du Collège de Church ! f marramc M* et Mmc Joseph G. 
Point, est acuellement chez son Lev€T9qu5* . ... . , . , . ,
oncle l’avocat Max. D. Cormier. T h*J™"* f ^Pt,se
M. Léger étudiera la loi et com- Joseph Clifford, enfant de M. et 
mencera e„ septembre prochain Mme A.ex Coupner. Pa'rra.n et 
sa dericature dans le bureau de Г*аЧа,Пс et ^ Mme Charles 
son oncle le Maire Cormier. Morin.

—M. et Mme E. I. Thériault et 
Mme Posey sont actuellement en 
ville les invité^ de M. et Mme 
Geo. I. Thériault. Us sont de re
tour d’un voilage dans le N. B., 
et la Nouvelle-Ecosse, en mute

ООООСЮООООООООООООООООООООООООООООООООООООООООООООЛ pour Los Angeles. Mlle Irène Thé
riault, qui pendant plusieurs an
nées fut secrétaire privée du su
rintendant des usines Fraser Pa- 

! per à MadaXvaska, Me., les 
! pagnera en Califournie où elle sé
journera pendant trois mois ; elle 
ira ensuite à Idaho pour un mois 
.puis reviendre à Chicago pour de
meurer avec son frère Franklin.

—Le docteur Arthur Melanson, 
diagnosticien provincial pour la 
tuberculose, sera en ville mardi

tour.
1. — Le pre 
gUBnme corn 
Fernik Expéi 
t eme n K d’A?

—Le 27, a été baptisée Lorrai
ne, Alexina, enfan de M. et Mme 
Georges Chassé. Parrain 'et 
raine M. et Mme Aimée Nadeau.

—Le 30, a été baptisée Marie. 
Gertrude, Thérèse, enfant de M. 
et Mme Irénée Levesque. Parrain

BENEDICTION DES CLOCHESmar
teà 3 heures de l’après-midi par Monseigneur l’Evêque 

et sermon de circonstance.Téléphone 192 ----------- 104, rue de l’Eglise
Henry J. Dubé---------------Martin M. Thériault.

a
Des repas seront servis sur le terrain, midi et soir. fermes <ki ) 

son personne 
lion des èxci 

,2. — Les au 
classique et і 
sent heureux 
sympathie à 1 
dawaska qui 
ses années dé 
partie de se: 
eux instructif 
3,—IMPORT 
gricidture au 
position des 
Les repas sor 
Le coût de la 
est de $2.00 p 
cursibnnistes 
montant.

D’ici au 12 
le voyage, avi 
Crré de votn 
crétaire de vi 
culture ou M 
agronome.

BIENVENUE A TOUS!NAISSANCE sous les prénoms de Marie, Pier
rette, Florence, Aléhala, Lucille. 
Parrain et marraine M. et Mme 
Louis Després, grand’parents de 
l'enfant. Porteuse Mme Vve Cou
ture, garde-malade.

M. et Mme Louison Després 
(née Florence Coté) de Lévis 
font na t à leurs PLANCHE A VENDRE SON PELLETIER, St-Léonard

Bonne planche, sèche, cagée de- (Parent), concessions à 3 mille» 
puis 2 ans. Prix $24.00 le mille: de l'église, 
bon h alliage. S'adresser à NEL- 1028—3fs-3jt.

parents et amis 
de la naissance d'une fille née le 
29 juin et hapt-sée le même jour —Le 2, a été f baptisé Joseph, 

Roméo, Fernand, enfant de M. et 
Mme Bruno Picard, senior. Par
rain et marraine M. et Mme Emi
le Picard.MERCERIE tmw'

Magasins Indépendants Victoria**
/Г 4, I Economie Service du Téléphone
ftk raisons I Qnalité Livraison Gratuite
IX SPECIAUX
\ PRIX EFFECTIFS du 4 au 10 juillet

1AUfMADAWASKA, Maine)- COMPTANT«и І rwm
ïul

11 1 .—Mercredi dernier, la succur
sale localle de la W. B. A. a fait 
l’initiation de plusieurs candidats 
dans I a salle de réception de l’éco
le Evangéline. Cette soirée fut 
présidée par Mme Jérôme Albert 
et on remarquait Mlle Rose Mil
lier de Pawtucket, R.I., député 
suprême régionale et plusieurs

accom-

fjfe

Ш■
L-

V
H

Le Nouveau Magasinm
EDMUNDЖшш JARRES à confitures 

“Safety Seal” 
petites, doux ..........

moyennes, douz .
grandes, doux ............ 2.69

CORN BEEF 
bte 1 livre ..........

jeeeeeooooooooooooooooooooooooooooooooooeooooaooooo 23cLe Magasin où vous trouvez de la bonne marchan
dise à un prix raisonnable.

Voici quelques prix qui vous étonneront:
PANTALONS d’ouvrage, 

bien faits en coton très résis- 
„ tant, spécial à

UN
Charles A. McAloon $1.29

P 1.69 KETSHUP L.M.L. 
grosse bouteille .....

Le Club Bacl 
tiative et es 
condé par 1

21cmm
a

CHEMISES nouveaux mo
dèles, barrées et couleurs u- 
nies. Spécial à Entrepreneur-plombier

Annonce l’ouverture de sa boutique sur la rue 
Court, près de la Boulangerie Roy. — Travaux de 
plomberie de toutes sortes. Spécialité: Installation 
des systèmes de chauffage. —

RONDELLES de caout
chouc, paquet 1 douz....... 10c BALAI 5 cordes 

chacun .... ........ . 33cP*- $1.39 $1.45 Il semble d 
tain qu’Bdrtiu 
prochain une 
si 'l’on en jug 
•les membres 
dans l’ôi ganis 
éxéqution de < 
jet qui captiv 
mateurs de hc 

Nous avon 
discuter ce on 
S trois, préside 
lor et il se n

ж 1 CIRE pour jarres 
à confiures, lb 15c CONFITURES fraises 

pot de 40 onces ............

MAYONNAISE Victoria
pek de 3% onces...............
CACAO Baker 
boîte Уг livre ....

Eau de VICHY 
btle 1 pinte
LlàÔNÂDE Vichy 
btie і pinte...;._____

PANTALONS en 
bleue, qualité très bonne, 
cinq poches, à la mode avec 
boucles pour ceinture, spé
cial à

35cCHEMISES d’ouvrage, tan, 
bleu et gris, très durables, 
spécial à :

:serge

g r- ISAVON Palmolive 
3 barres pour....... .. 26c Ке Д69c W

CRAVATES jolies, barrées, 
pour la toilette.$3.50 25c ,

еГ‘ FLOCONS de savon 
Princess, gros 
paquet ..

PANTALONS en flanelle 
grise, juste ce qui se porte 
les soirs d’été. Spécial pour 
vendredi et samedi:

20cDEMANDEZ NOS PRIX 25cCHAPEAUX en paille nou
veaux modèles très populai
res. Vous en avez besoin 
dun à 19cFEVES Clark 

bte 3 livres .......
00000000000000000

$3.25 25c
10c

—-
$1.95 saВ. V. D. pour hommes, pour 

la saison d’été. Ne laissez 
pas passer cette chance,pour 
vendredi et samedi seule
ment à

E bte 2 lbs .GRAND BAZAR
A ST-JOSEPH DE MADAWASKA 

LesTet 7 JUILLET

ORANGEADE Victoria 
btle 8 onces ... .................

SWEATERS pull-over a- 
vec écusson de fantaisie, 
noirs et de couleurs populai
res. Spécial à

m PEANUTS 
2 lbs pour 25c

4Ebtle 16 onces
GELEE L. M. L. 
4 paquets pour .... 19c. 79c ІИГ $2.50 AУІ-TONE

boite 16 onces ............

boîte 8 onces ...............49cCOMPLETS “ART KRAFT”
Faits d’après vos mesures avec les meilleurs tissus. 
Venez examiner les échantillons. Deux prix seulement

------ $27.00 et $34.50

OLIVES McLean 
pot 40 onces ......

A l’occasion du 10e anniversaire de la fondation 
de la paroisse. — Grand nombre d’amusements et 
de jeux. — Repas servis sur le terrain le midi et le 
soir. — Magnifique horloge de 400 jours à gagner 
sur billets. — MERRY-GO-ROUND.

Dimanche à 7.30 du soir — SEANCE par les 
jeunes filles de lap aroisse. — Venez voue récréer en 
aidant à une bonne oeuvre.

Ia- —F. T. LAJOIE JOS MICHAUD
Angle des rues Angle des rues 

Victoria et St-Basile St-François et Laporte
EDMUNDSTON, - - N. B.
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H. P. FRECHETTE
— annonce —

Que la Grande Vente à prix réduits se continuera jus
qu’à SAMEDI soir. — Il y a encore un grand nombre 
d’aubaines pour les personnes économes et les prix 
sont considérablement réduits sur toutes les mar
chandises.

NOUS SOLLICITONS VOTRE VISITE 
H. P. FRECHETTE,------ MADAWASKA, Maine.
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